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L’espace symbolique de la rose dans la culture francophone*
Frédéric CARRAL**

* Communication présentée au VIIe Congrès International AITF ASSOCIATION OF INDIAN TEACHERS OF 
FRENCH en collaboration avec SRM University 17–20 janvier 2013 SRM University, Chennai, Inde. Le 
thème  se porte sur « Espace français et francophone : Le monde en marche » et le sous-thème : Francophonie 
plurielle 1, samedi 19 janvier 2013

** lecteur de français, université Thammasat

Résumé : 

 Notre communication portera sur le thème de « La rose » dans l’espace francophone. 
Nous abordons ce thème à travers trois approches linguistique, littéraire, anthropologique. 
Nous parlerons de notre pratique de classe avec des étudiants thaïlandais en licence de 
français. Après l’Ode à Cassandre de Pierre de Ronsard, « Mignonne, allons voir si la rose… 
», que les étudiants ont déjà étudiée avec leur professeur de littérature française, nous leur avons 
présenté une douzaine de chansons françaises sur ce thème, chansons du XVIIe siècle à 
aujourd’hui. Ce qui donne la matière à divers exercices de pratique orale. Cette douzaine de 
textes sur une thématique commune présentent une intertextualité diachronique dont se dégage 
peu à peu une symbolique de la rose propre à l’ère culturelle et linguistique française. Cela 
nous amènera en conclusion de notre exposé à poser la question de la place de la culture 
française dans la culture de l’humanité à l’heure de la mondialisation. Cela peut aussi ouvrir 
la discussion sur le choix d’un objet de recherche par les étudiants asiatiques de master en 
études françaises. En effet, la sémiologie de la rose dans la langue française pourrait fait un 
bon sujet de mémoire de master.

************
 Le sujet de notre communication n’est 
pas la rose en tant que fl eur, espèce végétale, 
mais en tant que mot, en tant que lexème et 
en tant qu’exemple d’objet culturel, objet 
d’une représentation sociale dans une langue 
donnée, en l’occurrence le français. 
 Nous enseignons à l’université en  
Thaïlande dans une licence de langue 
française et dans un master études françaises. 
Les études françaises sont un champ d’étude 
interdisciplinaire sur la zone géolinguistique 
francophone. Dans ce master, il est possible, 
pour le sujet de mémoire de recherche, de 
choisir de traiter un thème en rapport avec 
la langue française dans une discipline 

donnée, histoire, littérature, linguistique, 
anthropologie. Mais, on peut aussi choisir 
d’étudier un objet, et le mot qui le désigne,  
à travers ses connotations et selon des angles 
disciplinaires différents, c’est ce que l’on peut 
appeler « la sémiologie culturelle » dans une 
fi liation à un domaine très large et diversifi é 
dont la principale référence bibliographique 
commune reste l’ouvrage « Les Mythologies » 
de Roland Barthes (1957). C’est cette démarche 
que nous allons essayer d’exemplifi er. 
 Si nous prenons comme exemple 
l’objet : « la rose », nous pouvons l’étudier 
en tant que : 
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 * Objet d’étude historique, économique 
et politique (par exemple, l’importance de la 
rose dans les échanges économiques dans 
l’Antiquité, lors du blocus continental sous 
Napoléon Ier, de nos jours dans l’économie 
mondialisée des roseraies du Kenya et de 
Colombie, etc.)
 * Objet d’étude linguistique (le champ 
lexical, l’étymologie, la prononciation, les 
traductions, les jeux de mots, etc.). Nous 
aurons entre autres dans le champ lexical de 
la rose : la rose, l’églantine, le rhododendron, 
le laurier rose, la rose des sables, la rosière, 
la rosace, et l’opposition entre le rose et la 
rose. 
 * Objet d’étude anthropologique (par 
exemple, les fêtes de la rose, les rosières, la 
Saint-Valentin, le don de la rose, la vente de 
roses par des Sri-Lankais dans les restaurants 
parisiens, les symboles des roses selon leurs 
couleurs, etc.)
 * Objet d’étude de l’histoire de l’art 
et de la sémiologie de l’image (par exemple, 
la rose dans les motifs d’architecture, la rose 
dans l’iconographie chrétienne, les portraits 
de Mme de Pompadour par Quentin de La Tour, 
la rose dans la publicité pour des marques de 
dentifrice, etc.)
 * Objet d’étude de l’analyse littéraire : 
la rose dans le roman, le théâtre, la poésie, 
l’opéra, le cinéma, etc.

 Dans le cadre de cette communication 
lors d’un congrès de professeurs de français 
langue étrangère, nous avons choisi de parler 
uniquement de la rose dans la poésie et la 
chanson française. Il existe plusieurs dizaines 
de chansons françaises sur le thème de la rose. 
Depuis plus d’un an que nous mettons à jour, 

régulièrement, une liste de chansons sur ce 
thème, nous avons déjà listé plus d’une centaine 
de textes et cela sans faire de recherche 
systématique ni consulter les grandes bases 
de données textuelles comme Frantext, 
seulement en notant les chansons qui nous 
revenaient en tête ou que des amis nous 
signalaient. Nous n’allons vous présenter ici 
qu’une douzaine de ces textes. 
 Nous avons étudié, pratiqué, ces textes 
en complément avec d’autres activités dans 
le cadre d’un cours de deuxième année de 
licence de français à l’université Thammasat. 
Nous y étions en charge en 2012 d’un cours 
« Pratique de l’oral » ; ce cours vient en 
complément d’autre cours donnés par d’autres 
collègues en histoire, en littérature, en 
grammaire, etc. Ce thème de la rose nous 
permettait de faire le lien entre le cours du 
professeur de littérature française qui com-
mence avec « l’amour de Tristan et Yseult » 
suivie de la rose de Pierre de Ronsard 
« Mignonne allons voir si la rose… », et 
d’autre part avec la lecture personnelle 
donnée par un autre collègue dans un cours 
de langue française, « Le Petit Prince » de 
Saint-Exupéry. L’histoire du petit Prince, 
c’est l’histoire d’un jeune garçon amoureux 
d’une rose. Lorsque le Petit Prince, lors de 
son voyage, découvre un jardin de roses avec 
des roses plus belles les unes que les autres, 
il refuse de choisir laquelle pourrait être la 
plus belle et il décide de retourner retrouver 
sa rose sur sa planète, car c’est avec elle qu’il 
a commencé à construire une relation 
amoureuse. La référence faite par Antoine de 
Saint-Exupéry au Roman de la Rose de 
Guillaume de Loris et de Jean de Meung est 
évidente. La rose peut donc être un bon fi l 



Bulletin de 1’ATPF, No. 127, année 37 (janvier–juin 2014)   11

d’Ariane dans le labyrinthe de la littérature 
de langue française. 
 D’une rose à l’autre, des origines de la 
langue française à aujourd’hui, nous espérons 
que le sens émerge naturellement chez chacun 
de nos étudiants par la prise de conscience de 
l’intertextualité, sans qu’il soit nécessaire 
pour le professeur d’expliciter prématurément 
les connotations. La citation de « la rose » 
peut devenir un millefeuille, plus ou moins 
épais selon la culture générale de chacun. 

l’Antiquité, fleur que l’on associe en 
particulier à la Perse (les roses d’Ispahan) ; 
mais la famille des « Rosaceae » regroupe de 
nombreuses variétés dont la plupart des espèces 
commerciales contemporaines sont des 
créations botanistes datant du XIXe siècle. 
Lorsque l’on évoque la rose dans un poème 
du Moyen-âge, c’est à la modeste et discrète 
églantine, fl eur de l’églantier, à qui il faut 
penser et non à une rose du type « Catherine 
Mermet » créée par Guillaud en 1869 et donc 
les pétales roses et veloutés semblent s’ouvrir 
sans fi n vers un cœur qui se dérobe, comme 
un tableau vivant présentant une mise en 
abyme. D’ailleurs, seule la référence visuelle 
à l’églantine permet de comprendre l’héraldique 
de la rose de Tudor qui marie une rose à cinq 
pétales blancs avec une rose à cinq pétales 
rouges, une chimère botaniste (à l’époque) 
sensée représenter la fi n de la guerre des Deux 
Roses entre les maisons de Lancastre et de 
York. Cette parenthèse d’outre-Manche, pour 
dire qu’il faudra donc toujours se méfi er de 
commettre l’erreur d’anachronisme lors de la 
fresque historique que nous allons tenter de 
tracer en parlant de l’histoire de la rose tout 
au long de six cents ans de chanson française.

 Nous l’avons dit plus haut, le mot « la 
rose » est très polysémique et il nous 
fournira probablement la matière prétexte à 
un autre article portant sur la défi nition d’un 
champ lexical ; car, « la rose » est en français 
un exemple bien plus riche que « la violette » 
ou « la jonquille ». Le dictionnaire Littré note 
22 acceptions différentes pour le mot « la 
rose ». Et ce dictionnaire n’inclut pas, par 
exemple, dans sa liste des acceptions, « la 
rose des sables » qui apparait pourtant très 
tôt dans les items proposés lors d’une 
recherche sur le navigateur Google.fr. 
 Le mot « la rose » vient à travers le 
latin « rosa » du grec « rhódon » ou « rhodes » ; 
le « rhododendron » est donc « l’arbre aux 
roses », et en se basant sur l’étymologie, on 
pourrait s’amuser à reformuler mot à mot « le 
canal rhodanien », la vallée où coule le fl euve 
Rhône, par « la vallée des roses ». 
 L’image associée le plus fréquemment 
à la rose et qui s’impose de nos jours est celle 
d’une rose rouge du type de la variété « Miss 
Paris ». Ce type de roses est une création 
récente. La rose est une fl eur connue depuis 

 La culture française classique s’appuie 
sur deux piliers, deux références religieuses 
et littéraires, la mythologie gréco-romaine et 
l’histoire judéo-chrétienne. Pour la rose, plus 
que la fleur, ce sont les pétales rouges 
(symboles de gouttes de sang) et les épines de 
la tige que l’on retrouve dans la symbolique 
ancienne. 

La rose, le mot et la chose

Symbolisme ancien



12   วารสารสมาคมครูภาษาฝร่ังเศสแหงประเทศไทย ในพระราชู ปถัมภฯ ฉบับท่ี ๑๒๗ ปท่ี ๓๗ เลม ๑ (ม.ค.–มิ.ย. ๒๕๕๗)

 Dans la mythologie grecque, la rose est 
le symbole de l’amour entre le mortel Adonis 
et la déesse Aphrodite. Adonis, un jeune 
homme très beau et mortel, est aimé par deux 
déesses concurrentes : Perséphone, déesse 
des Enfers, et Aphrodite, déesse de l’Amour. 
La jalousie entre les deux déesses va provoquer 
la mort du bel Adonis. Aphrodite apprenant 
la mort d’Adonis se blesse à une épine de 
rosier et son sang donnera naissance aux roses 
rouges. Zeus permettra qu’Adonis ressuscite 
chaque printemps pour rejoindre Aphrodite 
le temps de l’été. 
 Dans la tradition chrétienne, la rose est 
associée au Christ à travers la couronne 
d’épines qu’il doit porter sur sa tête lors de 
sa crucifi xion. On retrouvera ensuite la rose 
associée à la Vierge Marie (la rose blanche, 
symbole de pureté) ; mais aussi à d’autres 
saintes mineures telle Sainte Germaine de 
Pibrac, laquelle accusée de dérober des 
croûtons de pains pour les donner aux pauvres 
vit les croutons qu’elle dissimulait dans son 
tablier miraculeusement transformés en roses. 

 La symbolique de la rose dans la culture 
française est donc très variée. On pourrait par 
exemple commenter le logo de « la Rose au 
poing », choisi par le Parti socialiste français 
en 1971. Mais dans le cadre de cet article, 
nous allons nous limiter à la symbolique de 
la rose dans la chanson. Et dans la chanson 
en langue française, à la suite du Roman de 
la Rose et de l’amour courtois, la rose a pris 
essentiellement comme connotations celle de 
l’amour et celle du plaisir féminin. Mais cette 
thématique a, elle-même, largement évoluée 
avec le temps et les mœurs. C’est ce que nous 
allons présenter dans ce qui suit. 

Texte 1) « Ode à Cassandre » Pierre de Ronsard (1545)

 Pour cheminer dans cette allée de roses, 
nous ne commençons pas par le Roman de la 
Rose de Guillaume de Loris qui n’est connu 
que des érudits médiévistes mais par le premier 
poème que tous les collégiens français 
apprennent par cœur en classe de sixième. 
C’est « l’ode à Cassandre » écrit par Pierre 
de Ronsard en 1545.

La rose de Ronsard, rose de la puberté 
féminine

 Mignonne, allons voir si la rose
Qui ce matin avait déclose
Sa robe de pourpre au soleil,
A point perdu cette vêprée,
Les plis de sa robe pourprée,
Et son teint au vôtre pareil.
            … / …
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 Ce poème reprend le thème du Carpe 
diem, la philosophie hédoniste invitant à 
vivre pleinement le moment présent. Les 
manuels de littérature française présentaient 
traditionnellement ce poème comme un des 
actes fondateurs du mouvement littéraire de 
la Renaissance, un retour à la littérature 
gréco-latine, à la poésie érotique latine. Mais 
de nos jours, on pourrait y voir une fi liation 
et non une rupture avec la littérature du 
Moyen-âge, dans laquelle le thème de la rose 
n’a jamais disparu. Les troubadours avaient 
mis en exergue le sentiment amoureux, 
Ronsard revient au seul plaisir de la chair 
mais son point de vue n’est guère différent 
de celui de Jean de Meung. Le Roman de la 

Rose commencé par Guillaume de Loris et 
complété par Jean de Meung faisait se 
succéder deux visions différentes de l’amour, 
une première très sentimentale et la seconde 
beaucoup plus charnelle. Dans le poème de 
Ronsard, c’est un vieux poète qui s’adresse 
à une beauté adolescente et qui en appelle 
à sa raison (la prise de conscience de la 
brièveté de la beauté et de la vie) pour 
l’inviter à profi ter dès aujourd’hui des plaisirs 
de la chair. 
 Nous retrouvons la même tentative de 
séduction avec un chantage plus accentué au 
siècle suivant, le Grand Siècle du Classicisme, 
dans le poème « Stance à Marquise » de Pierre 
Corneille écrit en 1658. 

Texte 2) « Stance à Marquise » Pierre de Corneille (1658), 

 Pierre de Corneille, dramaturge reconnu, 
essaie de séduire une actrice de théâtre, 
surnommée « Marquise », en lui promettant 
la gloire, l’immortalité que procure l’inscription 
dans la littérature. Sa tentative n’aura pas plus 
de succès que celle de Ronsard. Les poèmes 
d’amour les plus célèbres figurant dans 
les anthologies poétiques ont rarement 

convaincu, de leurs temps, celles à qui ils 
étaient destinés. 
 Le poète Tristan Bernard se moquera 
de ce marchandage amoureux en réécrivant 
la fi n du poème et c’est cette version écourtée 
et modifi ée que Georges Brassens mettra en 
musique en 1962. 

 Marquise, si mon visage
A quelques traits un peu vieux,
Souvenez-vous qu’à mon âge
Vous ne vaudrez guères mieux.

 Le temps aux plus belles choses
Se plaîst à faire un affront:
Il saura faner vos roses
Comme il a ridé mon front. 
                … / …
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 Parallèlement à cette poésie de cour, 
poésie palatine, la rose continue à faire fl orès 
dans la chanson populaire. Pour illustrer cette 
vision populaire, nous pouvons citer deux 

chansons qui ont traversé les siècles et qui 
font toujours parti du répertoire actuel des 
chansons enfantines. 
 La chanson « Vive la rose » est datée 
du XVIIe siècle. Elle a été enregistrée au 
XXe siècle par Guy Béart et bien d’autres 
interprètes. 

Texte 3) « Vive la rose », chanson populaire, XVIIe ou XVIIIe siècle

 Mon amant me délaisse
O gai ! Vive la rose !
Je ne sais pas pourquoi
Vive la rose et le lilas !

 Il va t’en voir une autre
O gai ! Vive la rose !
Bien plus belle que moi, 
Vive la rose et le lilas ! 

 On dit qu’elle est malade
O gai ! Vive la rose !

Peut-être qu’elle en mourra
Vive la rose et le lilas !

 Si elle meurt dimanche
O gai ! Vive la rose !
Lundi on l’enterrera
Vive la rose et le lilas !

 Mardi, (il) r’viendra me voir
O gai ! Vive la rose !
Mais je n’en voudrais pas
Vive la rose et le lilas ! 

 Cette chanson est toujours très appréciée 
par les étudiants en classe de langue car elle 
est amusante et très facile à chanter, les vers 
sont courts et se répètent deux par deux. 
Chaque couplet comporte une surprise et la 
chute fi nale voit la vengeance de la pauvre 
fi lle délaissée. 
 Il n’est pas nécessaire d’expliquer en 
classe la métaphore de « la rose et du lilas » 
qui scande chaque couplet. Cette opposition 
binaire rentre dans le grand paradigme « du 

chou et de la carotte », « de la fi gue et de la 
banane » et autres métaphores analogiques 
végétales. En français, on dit que les petits 
garçons naissent dans les choux et les petites 
fi lles dans les roses. Même élevés en milieu 
urbain loin du potager du quotidien, les 
étudiants comprennent d’eux-mêmes la 
symbolique sexuelle en arrivant à maturité. 
 L’autre grande chanson populaire, c’est 
« À la claire fontaine »

La rose chantée par les enfants
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 Cette chanson est écrite pour être 
chantée par une jeune fi lle. Il existe une version 
masculine dans laquelle le chanteur a perdu 
son amie pour un bouquet de roses qu’il lui 
refusait. Cependant, la symbolique virginale 
du bouton de rose est plus en accord avec la 
logique interne du texte. 
 Bien sûr, le rossignol (petit oiseau qui 
chante à l’aube pour les amants dans les 
chansons de troubadours), le chêne, arbre 
robuste et vigoureux, et la fontaine à l’eau 
fraiche et vivifi ante, peuvent donner matière 
à une analyse symbolique psychanalytique 

Texte 4) « À la claire fontaine », chanson populaire, XVIIe ou XVIIIe siècle

 À la claire fontaine 
M’en allant promener 
J’ai trouvé l’eau si belle 
Que je m’y suis baigné(e) 

 Sous les feuilles d’un chêne 
Je me suis fait sécher 
Sur la plus haute branche 
Un rossignol chantait 

 Chante rossignol chante 
Toi qui as le cœur gai 
Tu as le cœur à rire 
Moi je l’ai à pleurer

 J’ai perdu mon ami 
Sans l’avoir mérité 
Pour un bouton de rose
Que je lui refusai

 Je voudrais que la rose 
Fût encore au rosier 
Et que mon tendre ami
Soit encore à m’aimer. 

 Refrain
Il y a longtemps que je t’aime 
Jamais je ne t’oublierai 
Il y a longtemps que je t’aime 
Jamais je ne t’oublierai 

du type de celles popularisées par Bruno 
Bettelheim pour les contes de fées. Ce qu’il 
faut retenir de ces textes, c’est que la rose 
s’impose dans la chanson pour parler de la 
sexualité comme métaphore naturelle du 
vagin, métaphore comprise de tous sauf 
peut-être des petits enfants ; hors contexte 
explicite du type « Ne pas montrer sa rose ».
 Cette chanson « À la claire fontaine » 
est connue de tous les Français et a inspiré 
en particulier la chanson « Dans l’eau de 
la claire fontaine », chanson de Georges 
Brassens en 1961. 
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 La rose est présente dans la chanson de 
Brassens mais il évite de reprendre telle quelle 
la métaphore habituelle. Les pétales de roses 
deviennent ici, dans un cadre pastoral et 
délicat, arcadien, un des moyens de jouer 
tendrement avec la pudeur de l’ingénue pour 
donner la matière à fabriquer un corsage. 
La feuille de la vigne est associée avec les 
pétales de rose. Cette même feuille de vigne 
qui fut rajoutée aux sculptures antiques pour 
cacher une nudité que les mœurs de la 
chrétienté ne toléraient plus de voir exhibée. 

tulipe est la reine des fl eurs. Mais passé ce 
règne, grandiloquent et pompeux, voué à 
l’alignement et à la symétrie, les reines et 
favorites réintroduiront la rose (et son discours 
amoureux) au centre de leurs jardins. 
 On attribue en particulier à la reine 
d’origine polonaise Marie Lesczynska épouse 
de Louis XV, l’engouement de la cour royale 
française pour les roses. Mais l’histoire de la 
peinture retiendra en particulier les nombreux 
portraits de Mme de Pompadour ; la favorite 
pose dans une avalanche de rubans roses et 
de guirlandes de roses roses. Notons, en 
particulier le portrait peint par François 
Boucher en 1745. Sous l’infl uence des reines 
et favorites, les jardins de Versailles se 
couvriront de roses. La vocation royale de la 
rose continuera à s’affi rmer avec la reine 
Marie-Antoinette. On peut citer par exemple 
le portrait « Marie-Antoinette à la rose » peint 
par Élisabeth Vigée Le Brun en 1783. 

Texte 5) « Dans l’eau de la claire fontaine » Georges Brassens (1961)

 Dans l’eau de la claire fontaine
Elle se baignait toute nue.
Une saute de vent soudaine
Jeta ses habits dans les nues.

 En détresse, elle me fi t signe,
Pour la vêtir, d’aller chercher
Des monceaux de feuilles de vigne,
Fleurs de lis ou fl eurs d’oranger.

 Avec des pétales de roses,
Un bout de corsage lui fi t.
La belle n’était pas bien grosse
Une seule rose a suffi t.

 Avec le pampre de la vigne,
Un bout de cotillon lui fi t,
Mais la belle était si petite
Qu’une seule feuille a suffi .

 Elle me tendit ses bras, ses lèvres,
Comme pour me remercier...
Je les pris avec tant de fi èvre
Qu’ell’ fut toute déshabillée.

 Le jeu dut plaire à l’ingénue,
Car, à la fontaine souvent,
Ell’ s’alla baigner toute nue
En priant Dieu qu’il fi t du vent,
Qu’il fi t du vent...

 La rose a donc très tôt pris une place à 
part dans la symbolique amoureuse. Si la 
petite églantine est une fl eur populaire et 
rurale, les jardins royaux vont faire une place 
importante aux rosiers et roseraies. À l’époque 
classique, sous le règne de Louis XIV, la 

La rose des roseraies, fleur 
aristocratique
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 Avec l’Empire, la rose, de royale devient 
impériale. Joséphine (Marie Josèphe Rose) 
de Beauharnais voue un culte à cette fl eur. 
La roseraie de la Malmaison deviendra la 
référence de toutes les roseraies à la mode au 
XIXe siècle. C’est aussi la période où la 
création de nouvelles variétés est la plus 
dynamique. Les boutures de roses seront les 
seuls produits qui continueront à s’échanger 
pardessus la Manche malgré le blocus 
continental voulu par l’empereur. Pour illustrer 
cette période on peut se reporter au tableau 
de Jean-Louis Victor Viger peint en 1866 qui 
représente avec nostalgie l’empereur Napoléon 
Ier tel un dieu de l’Olympe au milieu de ses 
roses. 

Texte 6) « Je ne songeais pas à Rose » Victor Hugo (1831)

 Je ne songeais pas à Rose ; 
Rose au bois vint avec moi;
Nous parlions de quelque chose,
Mais je ne sais plus de quoi.
  … /…
 La rosée offrait ses perles,
Le taillis ses parasols;
J’allais ; j’écoutais les merles,
Et Rose les rossignols.
 … / …

 Moi, seize ans, et l’air morose.
Elle vingt, ses yeux brillaient.
Les rossignols chantaient Rose
Et les Merles me siffl aient.
 … / …
 Je ne vis qu’elle était belle
Qu’en sortant des grands bois sourds.
- Soit ; n’y pensons plus ! dit-elle, 
Depuis, j’y pense toujours.

 Au XIXe siècle, de royale puis impériale, 
la rose va devenir bourgeoise, une fl eur qui 
permet d’affi cher sa réussite économique. En 
poésie, la rose va être victime de son succès. 

Elle a perdu en innocence. Elle devient 
appréciée plus en tant que signe extérieur de 
richesse que pour son analogie avec le corps 
féminin. Les poètes deviennent réticents à y 
faire référence. Comme il est dit dans la 
célèbre maxime généralement attribuée à 
Gérard de Nerval : « Le premier qui a comparé 
la rose à une femme était un poète, le deuxième 
un idiot ». Le poète se doit d’être un créateur 
et il se défi e d’une expression devenue un 
cliché, bonne pour les vers de mirliton. Pour 
illustrer les changements intervenus au XIXe 
siècle dans la référence à la rose, nous citerons 
Victor Hugo et Charles Baudelaire.
 La rose et mademoiselle Rose. Une 
façon de contourner la référence directe à la 
rose, ce sont les poèmes dédiés à Rose car le 
mot rose est devenu un prénom qui se décline 
en Marie-Rose, Rose-Marie, Rosine, Rosalie 
ou Roseline. En 1831, Victor Hugo publia le 
poème « Je ne songeais pas à Rose », mis en 
musique par Julos Beaucarne en 1969.

L’effacement de la rose
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 Ce poème s’inscrit dans la lignée de 
« À la claire fontaine ». Mais, si on y retrouve 
tous les éléments symboliques déjà connus 
(le bois profond, la source claire, le pied nu 
dans l’eau fraîche, etc.), le poème diffère dans 
la forme et dans le fond. Dans la forme, car 
le mot « rose » n’est jamais explicitement 
cité. Hugo parle du prénom Rose, de la rosée 
(qui n’a pas la même racine étymologique 
que le mot « rose »), fait des rimes ou des 
assonances avec « morose » ou « rossignols » 
mais n’écrit jamais le mot « rose ». Dans le 
fond, car les poèmes vus précédemment sont 
des poèmes écrits par des hommes adultes 
pour séduire de très jeunes fi lles (sauf dans 
la chanson populaire où les femmes peuvent 
s’exprimer plus facilement à la première 
personne). Hugo choisit de renverser les rôles. 
Il se montre en jeune adolescent maladroit 
qui ne sait pas voir les avances que lui fait 

une jeune fi lle un peu plus âgée. Ronsard 
demandait à Cassandre de se donner pour ne 
pas avoir de regrets une fois vieille. Hugo, 
une fois vieux, parle de ses regrets de n’avoir 
pas su voir Rose qui se donnait. 
 Le refus de la rose Pompadour. L’autre 
coupure beaucoup plus radicale dans la 
tradition poétique, c’est celle de Charles 
Baudelaire. Le poète-maudit, auteur des 
« Fleurs du mal », ne cite quasiment jamais 
« la rose » dans ces poèmes, à un point où 
cela paraît une stratégie délibérée d’évitement. 
 Le poème de Baudelaire qui dans 
l’intention argumentative peut être comparée 
à « l’Ode à Cassandre » de Ronsard, c’est 
« L’invitation au voyage ». Dans « L’invitation 
au voyage », les fl eurs se doivent d’être rares 
et exotiques pour être appréciées. La rose est 
devenue une fl eur trop bourgeoise et trop 
française pour éveiller les sens et l’imagination.

Texte 7) « L’invitation au voyage », Charles Baudelaire (1821–1867), 
musique Léo Ferré 1957

 … / …
 Les plus rares fl eurs 
Mêlant leurs odeurs 
Aux vagues senteurs de l’ambre, 
 ... / …
 Là, tout n’est qu’ordre et beauté, 
Luxe, calme et volupté.
 … / …

 Les soleils couchants
Revêtent les champs,
Les canaux, la ville entière,
D’hyacinthe et d’or ;
 ... / …
 Là, tout n’est qu’ordre et beauté, 
Luxe, calme et volupté.

 Si l’on fait une recherche un peu 
systématique dans les poèmes de Baudelaire, 
« la rose » apparaît dans deux poèmes des 

Fleurs du mal, mais il s’agit de contre-emploi. 
Nous trouvons les « roses fanées » du poème 
Spleen.
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 Serge Gainsbourg écrira en 1975 la 
chanson sarcastique « Les roses fanées » que 
l’on peut préférer à son amère chanson 
parodique « Ronsard 58 ». Pour Baudelaire, 
les roses fanées renvoient d’abord à la peinture 
de François Boucher, peintre rococo du 
XVIIIe, c’est-à-dire qu’elles sont associées à 
la mièvrerie des boudoirs de la Pompadour. 

Texte 8) « LXXVI – Spleen. J’ai plus de souvenirs que si j’avais mille ans. » 
Charles Baudelaire

Texte 9) « L’Idéal », Charles Baudelaire

Ces roses-là imprègnent la mémoire collective 
des poètes du XIXe mais elles sont en 
opposition avec les canons de beauté et de 
séduction du romantisme. 
 La critique de « la rose » faite femme 
est plus explicite dans le poème « L’idéal » 
qui traite de l’idéal féminin. 

 En opposition aux aquarelles de Paul 
Gavarni, Baudelaire oppose les corps sculptés 
dans le marbre par Michel Ange pour exalter 
la force de son idéal féminin. Il fait rimer rose 
avec chlorose, la chlorose étant le manque 
de chlorophylle, maladie qui affecte en 
particulier les rosiers. La rose rose s’oppose 
au rouge sang dans une nouvelle esthétique 
qui exalte la vigueur et la sensualité en 

opposition au maniérisme et à la sentimentalité 
puérile qui sont associés à la rose de la 
marquise de Pompadour. 
 Dans le recueil « Les épaves. Complément 
aux Fleurs du mal », nous trouvons d’autres 
poèmes dans lesquels Baudelaire cite la rose, 
en particulier le long poème « Femmes 
damnées. Delphine et Hippolyte » qui illustre 
les amours lesbiennes. 

 … / … 
 Je suis un vieux boudoir plein de roses fanées, 
Où gît tout un fouillis de modes surannées, 
Où les pastels plaintifs et les pâles Boucher 
Seuls, respirent l’odeur d’un fl acon débouché.
 … / …

 … / …
 Je laisse à Gavarni, poète des chloroses, 
Son troupeau gazouillant de beautés d’hôpital, 
Car je ne puis trouver parmi ces pâles roses 
Une fl eur qui ressemble à mon rouge idéal.
 … / …
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 Il est diffi cile de maintenir ce manifeste 
poétique basé sur le refus de la référence à la 
rose lorsque l’on est poète de langue 
française. À notre avis, la fl eur rose reste 
présente de façon subliminale dans la poésie 

de Baudelaire à travers la référence fréquente 
à la couleur rose. Le rose et le noir (Baudelaire 
aime coupler les couleurs) est un moyen chez 
lui de décrire la peau et le corps féminin. 

Texte 10) « Lola de Valence », Charles Baudelaire

Texte 11) « Si tu t’imagines » Raymond Queneau (1948)

 Si tu crois petite 
si tu crois ah ah 
que ton teint de rose 
 ... / …
 si tu crois petite 
xa va xa va xa va 
va durer toujours 
ce que tu te goures 
fi llette fi llette 
ce que tu te goures
 … / …

 allons cueille cueille 
les roses les roses
roses de la vie 
et que leurs pétales 
soient la mer étale 
de tous les bonheurs 
 … / …

 Si les poètes se méfi ent de la rose, les 
chansonniers ne l’ont jamais délaissée. Au 
XXe siècle, le thème de la rose de Ronsard 
est repris régulièrement jusqu’à nos jours, de 
la chanson de cabaret (« Ah Mademoiselle 
Rose » de Polin en 1906) jusqu’à une version 
rap à l’eau de rose (« Ma rose peu commune », 
2009). Nous allons citer quatre ou cinq 

de ces chansons, présentes sur les ondes 
radiophoniques, pour montrer comment ce 
thème s’acclimate au nouveau statut de la 
femme dans la société. 
 Après-guerre en 1948, Raymond 
Queneau écrit pour la chanteuse Juliette 
Gréco la chanson « Si tu t’imagines ». 

La rose dans le microsillon 

 Entre tant de beautés que partout on peut voir, 
Je comprends bien, amis, que le désir balance ; 
Mais on voit scintiller en Lola de Valence 
Le charme inattendu d’un bijou rose et noir.
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 Dans cette chanson, Queneau reprend 
le poème de Ronsard mais l’invitation est 
faite par une femme âgée s’adressant à une 
jeune fi lle sur un ton maternel, le conseil de 
l’ainée à la cadette. L’invitation au plaisir est 
donc une invitation désintéressée. Il ne s’agit 
plus d’une déclaration d’amour, d’un chantage, 
d’une manipulation mais d’une volonté 
d’éduquer pour que l’enfant devienne un 
adulte libre et heureux. Le « Carpe diem » 
devient « cueille les roses » et ces roses sont 

Texte 12) « Chapeau bas », Barbara (1961)

 Est-ce la main de Dieu, 
Est-ce la main de Diable, 
Qui a mis cette rose,
Au jardin que voilà ?
Pour quel ardent amour, 
Pour quelle noble dame, 
La rose de velours,
Au jardin que voilà ?
 …/…
 Le voilier qui s’enfuit,
La rose que voilà,
Et ces fl eurs, et ces fruits,
Et nos larmes de joie,

 Qui a pu nous offrir, 
Toutes ces beautés-là, 
Cueillons-les sans rien dire, 
Va, c’est pour toi et moi.

 Est-ce la main de Dieu, 
Ou celle du Malin,
 Qui, un jour, s’unissant, 
Ont croisé nos chemin ? 
Est-ce l’un, est-ce l’autre ? 
Vraiment, je ne sais pas, 
Mais, pour cet amour là, 
Merci et chapeau bas.

des moments de plaisir liés à la beauté de la 
jeunesse.
 Dans les années 1960 de Saint-Germain 
des Prés, la femme n’est plus l’objet du 
poème, ni seulement l’interprète de la 
chanson, elle devient auteur(e)-compositrice-
interprète. Barbara a écrit plusieurs chansons 
sur la rose. Citons « Chapeau bas » en 1961 
qui reformule, d’un point de vue féminin, la 
descente au jardin de la rose de Ronsard. 

 Toujours d’un point de vue féminin, 
une très belle chanson écrite par une femme 
en 1964 : « Mon amie la rose ». Cette chanson 
fut interprétée par Françoise Hardy à ses 
débuts et la chanson reste associée à la 

personnalité de la chanteuse. Ce texte a été 
revisité par Natacha Atlas en 1999, dans une 
version danse du ventre qui nous rappelle que 
la rose (warda) est aussi un thème très riche 
de la chanson arabe et orientale. 
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Texte 13) « Mon amie la rose », Cécile Caulier (1964)

 On est bien peu de chose
Et mon amie la rose
Me l’a dit ce matin
À l’aurore je suis née
Baptisée de rosée
Je me suis épanouie
Heureuse et amoureuse
Aux rayons du soleil
Me suis fermée la nuit
Me suis réveillée vieille

 Pourtant j’étais très belle
Oui j’étais la plus belle
Des fl eurs de ton jardin

 On est bien peu de chose
Et mon amie la rose
Me l’a dit ce matin
Vois le dieu qui m’a faite
Me fait courber la tête
Et je sens que je tombe
Et je sens que je tombe
Mon cœur est presque nu
J’ai le pied dans la tombe
Déjà je ne suis plus

 Tu m’admirais hier
Et je serai poussière
Pour toujours demain.

 On est bien peu de chose
Et mon amie la rose
Est morte ce matin
La lune cette nuit
A veillé mon amie
Moi en rêve j’ai vu
Éblouissante et nue
Son âme qui dansait
Bien au-delà des nues
Et qui me souriait

 Crois celui qui peut croire
Moi, j’ai besoin d’espoir
Sinon je ne suis rien

 Ou bien si peu de chose
C’est mon amie la rose
Qui l’a dit hier matin.

 Cette chanson rappelle que du point 
de vue féminin, la peur de la vieillesse, de 
l’abandon, de l’amour qui s’en va est peut-être 
plus présente que la recherche du plaisir dans 
l’évocation de la beauté passagère de la rose. 

 Plus récemment une icône de la beauté 
féminine a réussi sa reconversion des 
podiums, en passant du mannequinat à la 
chanson tendre, à la ballade. Son premier 
texte fait, lui aussi, référence à la rose de 
Ronsard, c’est « Quelqu’un m’a dit » écrit 
par Carla Bruni en 2002. 
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 Dans cette chanson, le « on » est connu 
de tous les collégiens français. Le premier 
« on » fait référence à Pierre de Ronsard pour 
sa rose et le deuxième « on » fait référence à 
Charles d’Orléans (XVe siècle) pour « Le 
temps a laissé son manteau ». 

Texte 14) « Quelqu’un m’a dit », Carla Bruni (2002)

Texte 15) « Le temps perdu » Carla Bruni (2010)

 En partie libérée de ses obligations de 
première dame de France, Carla Bruni a 
tenté de renouveler son premier succès avec 
un nouveau texte inspiré des classiques de la 
littérature française « Le temps perdu » en 
2010.

 Nous arrêterons là les citations de textes 
en références. Bien d’autres textes de chansons 
sont dans la mémoire collective (comme la 
scie « L’important, c’est la rose » de Gilbert 
Bécaud en 1967) ou dans les manuels de 

littérature et dans les anthologies poétiques. 
Même un chanteur comme Claude Nougaro, 
élevé à la rigoureuse école d’Audiberti, ne 
peut s’empêcher de faire rimer la vie avec les 
roses (« Rimes », 1981).

  … / …
 On me dit que nos vies ne valent pas grand chose
Elles passent en un instant comme fanent les roses
On me dit que le temps qui glisse est un salaud 
Que de nos chagrins il s’en fait des manteaux 
Pourtant quelqu’un m’a dit…

Refrain
Que tu m’aimais encore
C’est quelqu’un qui m’a dit que tu m’aimais encore
Serait-ce possible alors ?
 … / …

 … / …
 Je te propose
Le temps des cerises
Et des roses
Le temps des caresses soyeuses
Laissons du temps
À la douceur des choses 
 … / …
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 Pour finir notre bouquet,  nous 
n’ajouterons que deux roses, celles de deux 
contemporains de Ronsard, Malherbe et 

Agrippa d’Aubigné. La jeune fi lle morte trop 
tôt et la femme âgée toujours aimée, la rose 
et la mort, éros et thanatos.

Texte 16) Deux pétales de la Renaissance

François de Malherbe (1555–1628) 
Et rose elle a vécu ce que vivent les roses, l’espace d’un matin. 

Théodore Agrippa d’Aubigné (1552–1630)
Une rose d’automne est plus qu’une autre exquise. 

 En guise de récapitulatif, nous avons 
relevé dans cet article plusieurs thèmes 
annexes à la symbolique de la rose : la rose 
mystique, la rose christique, la rose blanche, 
symbole de pureté et de virginité, la rose 
emblème, symbole nationaliste ou politique, 
etc. Mais le thème principal dominant depuis 
l’Antiquité gréco-latine, c’est la rose, symbole 
du sexe féminin (par analogie morphologique) 
qui devient symbole du plaisir féminin de la 
jeune fi lle pubère. Modalité sémantique que 
l’on retrouvera tant dans la poésie de cour 
que dans la chanson paillarde et populaire.
 Cette symbolique s’associe à celle de 
la fragilité de la beauté et de la jeunesse et 
donc de l’urgence à profi ter des plaisirs charnels. 
Ce sera en particulier le cas de tous les poèmes 
qui reprennent l’injonction de Pierre de 
Ronsard. 
 Mais à côté de cette symbolique du 
plaisir sexuel s’est développé dès le XIIe 
siècle avec l’amour courtois, une symbolique 

du sentiment amoureux. Les deux thématiques 
du sentiment amoureux et du plaisir sexuel 
vont fusionner en particulier au XIXe siècle, 
moment où s’imposent l’individualisme 
existentiel et la réciprocité devenue nécessaire 
entre le désir charnel et le sentiment. 
 Le XIXe siècle est aussi la période où 
l’image de la rose, symbole de l’amour, est 
devenue un cliché trop ressassé, une facilité 
que l’artiste s’efforce d’éviter. Le thème se 
maintient dans la poésie mais il y est fait 
allusion soit de manière ironique soit 
de manière subliminale. C’est Charles 
Baudelaire qui illustre le mieux cette rupture.
 Au XXe siècle, les femmes poètes et 
chanteuses reprennent le thème de la 
fragilité de la rose pour évoquer la fragilité 
du sentiment amoureux, se plaindre de la 
cruauté du temps qui passe et critiquer 
l’inconstance de l’amant. Mais, nous avons 
aussi des poètes hommes qui affi rment la 
permanence de l’amour avec le temps, par 
exemple Georges Brassens s’adressant à 
sa compagne Pupchen, dans son poème 
« Saturne ».

Ramassons les pétales étalés sur 
la page étale. 
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Texte 17) « Saturne » Georges Brassens (1964)

 … / … 
 C’est un dieu fort inquiétant, 
pour se désennuyer un peu, 
il joue à bousculer les roses. 
 … / ….

 Si la rose de l’Antiquité est originaire 
de Chine et de Perse, la rose est une fl eur 
maintenant présente dans toutes les cultures. 
Chaque langue et chaque culture auront 
pourtant leurs propres représentations 
sémantiques, leur propres connotations, leurs 
propres références culturelles et artistiques, 
leurs propres mythologies. 
 En effet, par exemple, seules les langues 
latines présentent l’homophonie entre le mot 
pour la fl eur rose et le mot pour la couleur 
rose, « la rose rose » se dira « the pink rose » 
en anglais et « kulaap sii chomphuu » กุหลาบ
สีชมพู en thaï. Chaque langue aura donc son 
champ lexical spécifi que. 

 D’autre part, l’usage conversationnel 
et les références littéraires seront bien 
évidemment diverses selon les langues. Loris, 
Ronsard, Baudelaire, Queneau, Brassens ou 
Barbara sont des poètes de langue française. 
Ils ont construit une image de la rose que seuls 
les francophones peuvent se représenter dans 
toutes ses facettes. Mais, par la diffusion et 
l’infl uence de la culture française dans le 
monde, cette image se retrouve maintenant 
présente, en grande partie, dans la culture 
commune à toute l’humanité. 
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Le français, une langue d’échanges universitaires pour l’ASEAN* 
Frédéric CARRAL**

* Communication présentée au Séminaire « Enseignement/apprentissage du français dans le contexte de l’ASEAN » 
le lundi 5 août 2013 à l’université Naresuan, Phitsanulok, Thaïlande

** lecteur de français, l’université Thammasat

 Les pays de l’actuelle ASEAN, péninsule 
indochinoise et archipel insulindien, 
regroupent une grande variété de langues et 
de cultures et ont toujours été connectés au 
reste du monde. Le début des contacts directs, 
avec les nations européennes, date de la prise 
de Malacca par les Portugais en 1511, soit, 
il y a plus de cinq cents ans. Malacca avait 
des liens de vassalité avec le royaume 
d’Ayutthaya et une première ambassade por-
tugaise fut alors envoyée au Siam.
 Dans la période de l’ouverture des routes 
maritimes puis du commerce des épices, aux 
XVIIe et XVIIIe siècles, les Portugais furent 
suivis en Asie du Sud-est par les Hollandais 
et les Britanniques ; puis, par les Français au 
Siam et les Espagnols aux Philippines. Les 
relations diplomatiques entre Louis XIV, 
roi de France, et le roi Narai, roi du Siam 
(ou d’Ayutthaya), furent particulièrement 
intenses et comptent pour beaucoup, en 
Europe, dans l’intérêt porté à cette partie de 
l’Asie. Cependant, une révolution de palais, 
en 1688, entraina l’expulsion des Français 
du Siam et les relations diplomatiques ne 
furent rétablies que sous le Second Empire 
(Napoléon III) pendant la période coloniale.

 La période coloniale fut vécue très 
différemment selon les pays de l’ASEAN. 
Les Portugais ne se maintinrent qu’à Timor-
Leste mais ils y restèrent jusqu’en 1975. La 
grande colonie néerlandaise de l’archipel 
indonésien fut un peu concurrencée par 
l’expansion britannique dans le Golfe du 
Bengale en Birmanie et Malaisie. Les États-
Unis se substituèrent, en 1898, à la domination 
coloniale espagnole aux Philippines. Les 
Français, installés à l’embouchure du Mékong 
dès 1882, vont peu à peu constituer une 
grande Indochine française dont l’extension 
maximale sera atteinte avec les accords 
franco-siamois de 1907. Seul le Siam 
conservera son indépendance mais au prix 
d’une perte de plus du tiers de son territoire et 
grâce à un appel à la coopération européenne 
pour moderniser le pays. 
 L’occupation japonaise de l’Asie du 
sud-est pendant la seconde guerre mondiale, 
aura pour conséquence, à la fi n de la guerre, 
l’indépendance de tous les nouveaux pays 
de l’Asie du Sud-est : Philippines en 1946, 
Birmanie en 1948, Indonésie en 1950, Malaisie 
en 1957 (rejointe en 1963 par les provinces 
malaises de Bornéo ; séparée de Singapour 
en 1965). L’indépendance des pays issus 
de l’Indochine française (Vietnam, Laos, 
Cambodge) est reconnue par les accords 
de Genève en 1954. 

I. Rapide historique de l’Asie du 
 sud-est en relation avec l’Europe



III. La Francophonie et l’ASEAN
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 Dans le contexte de la guerre froide, les 
luttes pour les indépendances sont suivies par 
les guerres idéologiques entre partisans 
du système communiste ou du système 
capitaliste. La guerre du Vietnam (1955–1975) 
implique la plupart des pays de la région. Et 
le long confl it larvé (1978–1999), qui fait 
suite à la chute du régime Khmers Rouges, 
sera qualifié par certains historiens de 
troisième guerre d’Indochine. Cette fi n du 
XXe siècle est celle de l’opposition entre 
les partisans de l’URSS et ceux des USA. 
Les langues russe et anglaise devinrent 
régionalement les outils privilégiés de la 
coopération internationale et universitaire. 

nouvelle des pays du sud-est asiatique et à la 
nécessité de faire évoluer l’ASEAN pour 
devenir l’outil d’une meilleure régulation.
 L’ASEAN, comme l’Union Européenne 
à ses débuts, est une association supranationale 
formée dans le but d’éviter de nouvelles guerres 
mais aussi de créer une sphère de prospérité 
par la création à terme d’un grand marché 
commun. Il n’y a quasiment pas, pour l’instant, 
dans l’ASEAN, de politique linguistique, 
culturelle ou éducative commune, ni de libre 
circulation des individus. Mais la prégnance 
du modèle de la construction européenne peut 
permettre d’envisager, à moyen terme, des 
mesures de coopération universitaires et 
scientifi ques. Pourquoi ne pas rêver à un 
Erasmus-intra-Asean ?
 Le modèle de l’Union européenne, c’est 
aussi l’égalité de toutes les langues nationales 
des pays membres et c’est un statut offi ciel 
protégé pour toutes les langues régionales ou 
minoritaires. Si l’apprentissage réciproque 
des langues de l’ASEAN se développe, il va 
entrer en concurrence sur le marché des 
cours de langues avec l’apprentissage des 
grandes langues internationales. Cependant, 
l’enseignement du français peut se développer 
avec la construction de l’ASEAN. Le français 
peut devenir une langue de travail commune 
entre ressortissants de plusieurs pays de 
l’ASEAN, en particulier dans certains domaines 
de la recherche universitaire. 

 C’est dans ce contexte de la guerre 
froide que sera créée, en 1967, l’ASEAN qui 
regroupera d’abord cinq pays ; les quatre pays 
de l’Insulinde (Philippines, Malaisie, 
Singapour, Indonésie) et la Thaïlande. Ils seront 
rejoints par un sixième pays, Brunei à son 
indépendance en 1984. L’ASEAN va s’imposer 
comme la principale association supranationale 
dans la région face à d’autres initiatives de 
nature politique comme l’association des 
Pays non-alignés (crée en 1955 à Bandung, 
Indonésie) ou économique comme l’association 
des Pays du Grand Mékong (1992). Avec la fi n 
de la guerre froide (chute du Mur de Berlin 
en 1989) et les progrès de la mondialisation, 
l’ASEAN va recevoir l’adhésion du Vietnam 
(1995), du Laos et de la Birmanie (1997), et 
celle du Cambodge (1999). Timor-Leste devenu 
indépendant, en 2002, est depuis membre 
observateur. La crise économique régionale 
de 1997 a sensibilisé à l’interdépendance 

 En ce qui concerne l’implication des 
pays de l’ASEAN dans la Francophonie, cela 
concerne principalement le Vietnam, le Laos 
et le Cambodge. C’est à la fi n de la guerre 
froide, après la politique du Doi-Moi (dès 1986) 

II. L’ASEAN et le modèle de la 
 construction de l’Union Européenne



IV. La Thaïlande pilier régional de la 
Francophonie
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et surtout suite au VIIe sommet de la 
Francophonie en 1997 à Hanoi que les liens de 
coopération linguistique et culturelle entre la 
France et le Vietnam, les pays de l’Indochine 
et la Francophonie, se renouent après 40 ans 
d’interruption. Cette Francophonie passe par 
différents canaux, plus ou moins actifs selon 
les trois pays : la coopération bilatérale avec 
la France ou d’autres pays francophones ; 
l’OIF avec son outil de formation le Crefap 
(en particulier le projet Valofrase) ; l’AUF 
constituée d’un réseau, de plus en plus dense, 
d’universités ; les associations nationales de 
professeurs de français en relations avec la 
FIPF ; et d’autres réseaux.
 L’importance donnée à l’enseignement 
du français est très différente selon les pays 
de l’ASEAN. La Thaïlande (67 millions 
d’habitants) a une politique ininterrompue de 
l’enseignement du français comme seconde 
langue étrangère depuis la fi n du XIXe siècle. 
Le Vietnam (90 millions d’habitants), le Laos 
(7 millions d’habitants) et le Cambodge 
(15 millions d’habitants) qui ont été sous 
domination coloniale française pendant plus 
de cinquante ans, ont interrompu la coopération 
avec la France pendant les quarante premières 
années de leurs indépendances avant de 
rejoindre le réseau francophone et de faire à 
nouveau du français une des principales langues 
enseignées. Aux Philippines (98 millions 
d’habitants), pays à dominante catholique 
avec un fort taux de scolarisation, l’intérêt 
pour le français est relayé par l’importante 
communauté de travailleurs philippins 
émigrés en France. Dans le système universitaire 
philippin, on compte 5,000 apprenants de 
français et deux universités avec des cursus de 
licence et de master. La Malaisie (28 millions 

d’habitants) et l’Indonésie (245 millions 
d’habitants) ont des relations économiques 
avec la France et le français y est enseigné 
à l’université. En Malaisie, on compte 5,000 
apprenants de français et deux universités 
avec cursus de licence de français. En Indonésie, 
on compte 30,000 apprenants de français 
pour 600 professeurs universitaires, dix 
départements universitaires de français dont 
un avec un cursus de master. Le Myanmar 
(55 millions d’habitants) a sacrifié son 
système universitaire suite aux manifestations 
étudiantes de 1988, l’enseignement du 
français y est devenu minime malgré la 
présence d’entreprises françaises dans le 
pays. Singapour (5 millions d’habitants) et 
Brunei (300,000 hab.) ont choisi de dispenser 
des enseignements universitaires en anglais ; 
le français n’y est enseigné qu’à titre d’option 
culturelle, ceux (assez nombreux à Singapour) 
qui souhaitent suivre un cursus spécialisé en 
français doivent le faire à l’étranger.
 L’ASEAN regroupe 558 millions 
d’habitants répartis dans dix pays. La 
population des quatre pays de l’ASEAN 
adhérents à l’OIF (Organisation Internationale 
de la Francophonie) s’élève à 178 millions 
d’habitants.

 En Thaïlande, le français est largement 
enseigné dans le secondaire et à l’université. 
Mais de nombreuses interrogations se posent 
sur ce que deviendra l’enseignement du 
français dans la prochaine décennie. En 2001, 
la réforme du concours d’entrée à l’université 
a entraîné une plus grande variété de choix 
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pour la seconde langue étrangère (chinois et 
japonais, puis coréen, russe, allemand…) et 
une diminution des effectifs d’apprenants du 
français dans le secondaire. Cependant 
à l’université, l’accroissement global des 
effectifs universitaires a fait que le français 
a plutôt gagné en nombre d’étudiants même 
s’il a perdu en importance relative. Sur les 
160 établissements d’enseignement supérieur 
en Thaïlande, il y a actuellement quinze 
universités1 qui proposent une licence de 
français et trois2 d’entre elles, un programme 
de master. Le français est enseigné comme 
matière optionnelle dans une douzaine 
d’autres universités. 

critiques. Les futurs étudiants doivent faire 
preuve de stratégies qui tiennent plus du jeu 
de hasard que de la performance académique. 
De plus, dans l’expression de leurs vœux, ils 
vont par exemple choisir délibérément des 
fi lières ou des universités peu valorisées pour 
s’assurer une meilleure chance d’accès 
à l’enseignement supérieur. 
 Dans la plupart des universités, il est 
demandé aux candidats optant pour une licence 
en majeure français d’avoir déjà étudié le 
français dans le secondaire ; alors que pour 
les autres langues (russe, allemand, espagnol, 
japonais…), il est possible de s’inscrire en 
licence de langue étrangère en débutant 
complet. Le français est en quelque sorte 
victime de son ancienneté dans le système 
scolaire. Il y a trop peu de cursus ouverts aux 
débutants complets et les cursus réservés aux 
non-débutants connaissent des difficultés 
administratives restrictives lors des procédures 
d’inscription. 
 Le profil socio-économique des 
étudiants en spécialité français s’est beaucoup 
modifi é. Le français qui était encore, il y a 
vingt ans, le choix de l’élite, est de plus en 
plus le choix des nouvelles classes moyennes. 
Par ailleurs, le choix des étudiants pour la 
langue française est bien trop souvent un 
choix par défaut pour des étudiants peu 
portés sur les études scientifi ques et les cursus 
longs. La conséquence est que la plupart des 

 En ce qui concerne les cursus de licence 
de langue française en Thaïlande, le nombre 
de candidats pour entrer en licence majeure 
de français n’est pas limité par le manque 
d’attrait de la langue française, il l’est surtout 
par des règles administratives restrictives 
d’accès à l’enseignement supérieur. L’accès 
à l’université est restreint en Thaïlande par 
un numerus clausus et la sélection se fait sur 
la base d’un concours national (trois séries 
d’épreuves GAT,  PAT, O-NET) suivi de sélections 
propres à chaque université. Cette procédure 
s’est beaucoup complexifi ée cette dernière 
décennie et elle est l’objet de nombreuses 

1 Les quinze universités sont : universités publiques (Kasetsart, Khon Kaen, Thammasat, Srinakharinwirot, 
Silpakorn (2), Prince of Songkla, Naresuan, Mahasarakham), université publique ouverte (Ramkhamhaeng), 
universités publiques autonomes (Chulalongkorn (2), Chiang Mai, Burapha), université Rajaphat 
(Chandrakasem), universités privées (Assumption, Rangsit). 

2 Université Chulalongkorn (Master études françaises, Master of French for Business World), Université 
Thammasat (Master études françaises, Master traduction français-thaï), Université Kasetsart (Master didactique 
du français et de l’anglais).

a) Les cursus de licence de français



b) Les masters de français et les 
 cursus internationaux
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étudiants de français actuels souhaitent 
travailler directement après l’obtention de 
leur diplôme de licence. Dorénavant, bien 
peu souhaitent continuer leurs études en master 
et doctorat ou bien s’orienter vers l’enseignement 
du français ; le métier d’enseignant ne fait 
plus beaucoup rêver. La plupart rêvent 
de travailler comme hôtesse de l’air, guide 
touristique ou secrétaire dans une entreprise 
internationale. 

 Actuellement, le système thaïlandais 
reste très compartimenté. D’un côté des 
cursus en thaï réservés pour les nationaux 
avec un numerus clausus à l’entrée, des 
promotions limités et homogènes ; d’un autre 
côté, des cursus dits internationaux n’accueillant 
que des étrangers pour des formules courtes 
et onéreuses. Le système universitaire 
thaïlandais a connu une forte croissance passant 
d’une dizaine d’institutions universitaires, 
dans les années 1950, à plus de 160 
établissements de nos jours. Ce développement 
massif s’est fait en reproduisant par 
scissiparité le modèle initial et en proposant 
des formations de plus en plus standardisées. 
Il y a eu prolifération en particulier des mêmes 
programmes de mini-MBA proposant cours 
d’anglais, comptabilité et bureautique. Il s’agit 
maintenant pour les universités thaïlandaises 
de réussir une évolution qualitative, vers des 
formations plus diversifiées menant à la 
recherche scientifi que dans un cadre ouvert 
à l’international. Pour réussir cela, l’insertion 
dans les réseaux universitaires francophones 
et la création de cursus internationaux en 
français peuvent être des moyens à privilégier.

 Les métiers de l’enseignement et de la 
recherche ne sont plus suffi samment attractifs 
pour les étudiants thaïlandais. Une des 
conséquences est la diffi culté à recruter des 
étudiants dans les programmes de master de 
(ou en) français. Chaque année, les quinze 
programmes de licence de français forment 
environ 300 nouveaux diplômés mais 
seulement une trentaine d’entre eux continuent 
leurs études en master et la plupart de ces 
candidats au master, soit changent d’orientation, 
soit partent étudier à l’étranger. Il ne reste 
qu’une douzaine de candidats qui se répartissent 
dans les quatre programmes de master en 
français actuellement proposés, en 2013, par 
trois universités, Chulalongkorn, Thammasat 
et Kasetsart. Cela signifi e qu’à très court 
terme, étant donné les nouvelles contraintes 
en termes d’effectifs minimums pour le 
maintien des cursus, ces programmes sont 
destinés à fermer si aucune mesure n’est prise 
(on peut imaginer par exemple, la collaboration 
interuniversitaire, la proposition de bourses 
d’études, l’ouverture des cursus à des 
étudiants étrangers, la modification des 
cursus, etc.).
 Outre le volume des effectifs étudiants, 
le renouvellement du corps enseignant est 
tout aussi préoccupant pour la viabilité des 
programmes de master. La crise économique 
asiatique de 1997 a eu pour conséquence la 
modification du statut des enseignants 
universitaires nouvellement recrutés lesquels 
ne bénéfi cient plus du statut de fonctionnaire 
(ils sont dorénavant des contractuels 
renouvelables). Par ailleurs, avec la mise en 
place des nouvelles procédures de contrôle 
qualité, le travail administratif des enseignants 
s’est considérablement alourdi. Il se pose 
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donc un vrai problème de recrutement des 
enseignants universitaires. La direction de 
mémoires de master requiert maintenant des 
enseignants titulaires d’un doctorat, or il s’agit 
d’une tâche lourde de diriger des mémoires 
soutenus en français par des étudiants de 
langue seconde et non spécialisés en sciences 
humaines. Là aussi, pour pallier à la pénurie 
d’enseignants qualifi és, volontaires pour la 
direction de mémoires, des réformes doivent 
être entreprises. La viabilité des programmes 
de master tient tout autant à la démographie 
étudiante qu’à la structure du corps enseignant.

 Le français est une grande langue 
universitaire. L’université, institution de la 
renaissance carolingienne, a ses origines en 
Europe ; et la France est le pays européen 
avec la plus longue et la plus riche des 
traditions universitaires. Le français est une 
langue de l’activité universitaire internationale, 
une langue de travail dans l’enseignement 
supérieur et la recherche. Si l’anglais est 
devenu à la fi n du XXe siècle la principale 
langue de communication et de publication 
pour les chercheurs scientifi ques, le français 
est actuellement la seconde langue la plus 
utilisée quelle que soit la discipline scientifi que. 
Donc, toute université qui souhaite développer 
l’orientation vers la recherche scientifi que 
et l’ouverture aux réseaux universitaires 
internationaux, se doit de proposer à tous ses 
étudiants des cours de français. 
 De fait, la demande de français, comme 
matière à option ou discipline mineure, est 
de plus en plus forte dans les universités 
thaïlandaises. Cet attrait pour le français, 
matière optionnelle, s’explique en partie par 
le désir de continuer ses études de master ou 
de doctorat en Europe. Il existe des possibilités 
d’aides fi nancières. La France maintient une 
politique de bourses visant les étudiants 
en master et doctorat. Le programme 
Erasmus-Mundus nécessite pour postuler de 
connaître au moins deux langues européennes. 
Y compris en l’absence de bourse, le faible 
coût relatif des frais de scolarité en France, 
la démocratisation du voyage aérien, l’attrait 
touristique de l’Europe, le prestige attaché à 
un diplôme européen et en particulier au 
séjour universitaire en France, tout cela fait 
que de nombreux étudiants thaïlandais 
continuent leurs études en Europe et en particulier 
en France. 

 Le français est langue officielle de 
nombreux pays d’Europe, d’Amérique du 
Nord, du Pacifi que et surtout de l’Afrique 
mais elle n’est la langue première d’aucun 
pays asiatique. Le français est utile à 
l’international dans les domaines du sport, de la 
culture et dans plusieurs domaines professionnels 
comme le tourisme-hôtellerie mais son 
intérêt économique en Asie vient après ou en 
complément de la maîtrise de l’anglais, du 
chinois ou du japonais. Ceci dit, le français 
est une langue enseignée à l’université dans 
tous les pays du monde et la littérature 
scientifique en langue française est très 
développée. C’est une des grandes langues 
véhiculaires de la culture, de l’éducation et 
de la recherche scientifi que. Si on souhaite 
développer des échanges universitaires avec 
des exigences de qualité, le français est, de 
toute évidence, un outil alternatif à l’anglais 
et au chinois dans le cadre de la création de 
programmes internationaux ouverts à des 
étudiants originaires de tous les pays. 
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 En conclusion, le français est une 
langue utile et nécessaire à la recherche 
scientifi que. Les universités de l’ASEAN qui 
doivent s’ouvrir à la coopération internatio-
nale, à l’accueil d’étudiants étrangers, et 
gagner en qualité académique, ont intérêt à 
développer l’offre de formation en français, 
en particulier de proposer plus largement le 
français comme matière à option ou spécialité 
mineure dans l’ensemble des cursus. Il ne 
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s’agit plus de former seulement des professeurs 
de français mais de former des universitaires 
de toutes disciplines, aptes à travailler dans 
leurs domaines respectifs en utilisant leurs 
connaissances de la langue française et de la 
culture universitaire française. Le français 
peut devenir un des espaces de travail commun 
à de nombreux universitaires ressortissants 
des pays de l’ASEAN.
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L’utilisation des TICE dans les cours de français à l’Université Naresuan
Wilaï SILAPA-ACHA* 

 L’utilisation des TICE est considérée aujourd’hui comme une stratégie incontournable 
pour l’enseignement et l’apprentissage. Cependant, tous les enseignants n’en font pas le même 
usage. Notre enquête par questionnaire (en annexe) fournit des informations sur cette utilisation 
des TIC en termes quantitatifs, qualitatifs et, pour ce qui est des étudiants, en termes de 
satisfaction. Quel est le niveau de « compétence informationnelle » des enseignants et des 
étudiants en matière de TIC ? Quel est leur degré d’équipement en matériel informatique ? 
Quel est le niveau réel d’intégration des TIC dans l’enseignement ? Quels sont ces TIC ? Quel 
est le regard porté par les apprenants sur l’utilisation faite par leurs enseignants de ces 
technologies ?... Pour répondre à toutes ces questions, nous avons enquêté auprès de l’ensemble 
des enseignants et étudiants de la section de français de l’Université Naresuan.

Mots clés : usage des TICE, enseignement du français, Université Naresuan

* Enseignante de français, Faculté des Sciences humaines et sociales, université Naresuan
1 Richard Descoings, interview dans Regards sur le numérique (rslnmag.fr), 05/03/2008.
2 http://www.mict.go.th/ewt_news.php?nid=3602&fi lename=index (consulté en mars 2013)
 Les intitulés des sept stratégies sont les suivants : 1. Développement de l’infrastructure des TIC 2. Des 

TIC pour renforcer l’économie 3. Développement des compétences en TIC de la population pour 2020 
4. Développement des TIC dans l’industrie 5. Les TIC dans le service public 6. Des TIC pour l’égalité sociale 
7. Des TIC pour l’environnement durable. 

3 C’est par le « cadre national de la politique d’éducation 1999 » que leur utilisation a été imposée dans 
le système éducatif.

« La révolution numérique est tellement rapide que 
même ceux qui ont un peu d’avance sont en retard ! »

Richard Descoings, politologue français1

En Thaïlande, comme un peu partout sur la 
planète, la progression des TIC est rapide. 
Intégrée à la vie quotidienne d’une grande 
partie de la population, elle est présente dans 
la plupart des secteurs professionnels. Le 
ministère des technologies de l’information 
et de la communication a récemment rendu 
public son « cadre national de la politique 

pour les TIC (2011–2020) » dans lequel sont 
présentées sept stratégies à mettre en œuvre 
pour le développement des TIC2, notamment 
dans les secteurs suivants : économie, 
industrie, service public, environnement.
 Notre travail se limitera au cadre de 
l’utilisation des TICE c’est-à-dire à 
l’application des TIC dans le domaine de 
l’éducation. En Thaïlande, l’introduction 
offi cielle des TIC dans le système éducatif 
date du tournant des années 20003.



Le cadre et la méthode de travail

L’Équipement en TIC à l’Université 
Naresuan de Thaïlande (UNT)

L’utilisation des TIC par les 
enseignants
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fermées, visait essentiellement à évaluer le 
niveau de compétence et la fréquence 
d’utilisation des TIC dans l’enseignement ; 
la deuxième, faite notamment de questions 
ouvertes, avait notamment pour objet de 
connaître les objectifs pédagogiques ainsi que 
les outils utilisés. La passation du questionnaire 
(dont la première partie est reproduite en 
annexe) a été effectuée en classe au mois de 
janvier 2011. Elle a été réalisée de manière à 
assurer l’anonymat des répondants.

 Problématique. Aujourd’hui, il est 
manifeste qu’enseignants et étudiants sont 
devenus familiers des outils technologiques 
comme les ordinateurs ou les tablettes. Ils ont 
acquis une « compétence informationnelle » 
ou « littératie informatique »1. Mais quel est 
leur niveau de connaissance en matière de 
TIC ? Si la technologie ne pose évidemment 
pas de problème aux enseignants en 
i n f o r m a t i q u e  o u  a u x  e n s e i g n a n t s 
« technophiles », on peut supposer qu’il en 
est tout autrement pour des enseignants nés 
avant la « révolution numérique » et ayant 
une formation littéraire. Quant aux étudiants, 
quelle utilisation font-ils des TIC dans le 
cadre de leurs études ? C’est ce que nous nous 
proposons de déterminer en nous intéressant 
au cas de la section de français de l’Université 
Naresuan de Thaïlande (UNT).

 Notre étude se limite au contexte de la 
section de français de l’UNT. Elle porte sur 
l’utilisation des TIC dans les cours de français 
d’un point de vue à la fois quantitatif et 
qualitatif. La population étudiée est double : 
l’ensemble des enseignants de la section de 
français et l’ensemble des étudiants des trois 
premières années (48 au total : 17 en 1ère 
année, 15 en 2e année, 16 en 3e année). Les 
étudiants de quatrième année n’ont pas pu 
être interrogés car ils étaient alors en stage. 
Le questionnaire était composé de deux 
parties : la première, faite de 18 questions 

1 http://www.edu.gov.mb.ca/m12/tic/litteratie/pdf/section_1.pdf (consulté en mars 2013)

 À l’Université Naresuan, comme 
ailleurs dans le monde, l’utilisation des TIC 
est un choix jugé incontournable dans le 
processus éducatif actuel. 
 L’établissement est correctement 
équipé en informatique. Chaque enseignant 
dispose de son ordinateur personnel fourni 
par l’université. Chaque salle de classe est 
dotée d’un ordinateur, d’un vidéoprojecteur 
et d’un rétroprojecteur. Enfi n, chaque faculté 
dispose de sa propre salle d’informatique pour 
l’enseignement.

 La section de français se composait en 
2011 de sept enseignants (thaïlandais) de 
français. Il s’agit de six femmes et d’un 
homme. Ils sont âgés de 35 à 62 ans.
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 Sur les sept enseignants, six ont 
répondu.
 La totalité se considère comme des 
« utilisateurs de TICE » (cf. Questionnaire, 
Partie I, Question 1).

 On observe cependant une sensible 
différence d’utilisation d’un enseignant à 
l’autre. Ainsi, seuls deux des enseignants font 
une utilisation quotidienne des TICE, contre 
trois « 3 ou 4 fois par semaine » et un « 1 ou 
2 fois par semaine » (Q I-2). Cette variation 
en termes de fréquence se traduit logiquement 
par une variation en termes de compétence : 
quand on leur demande de s’auto-évaluer en 
matière de TIC (Q I-5), deux s’estiment « très 
bons », deux « bons », deux « moyens » et 
aucun « mauvais ».

Auto-évaluation des enseignants en matière de TICE :
corrélation entre fréquence d’utilisation et compétence

Fréquence
Compétence

tous les 
jours

3 ou 4 
fois par 
semaine

1 ou 2 
fois par 
semaine

jamais

très bonne 2
bonne 2
moyenne 1 1
mauvaise

 Tous les enseignants disent maîtriser 
les outils de base des TIC (Q I-3) que sont le 
trai tement de texte et  la recherche 
d’informations en ligne. Pour ce qui a rapport 
plus directement à l’enseignement, tous ont 
déjà fait usage de dictionnaires en ligne et de 
sites web de traduction, et tous ont déjà 
consulté des sites internet d’exercices.

 Qu’en est-il de l’utilisation des TIC en 
classe ? On pourrait s’attendre à ce que les 
enseignants qui maîtrisent « moyennement » 
les technologies informatiques y aient peu 
recours en classe. Or, ce n’est pas le cas : cinq 
disent se servir « souvent » de l’ordinateur 
en classe et un « très souvent » (Q I-12).
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 Il nous reste maintenant à savoir comment les TICE sont utilisées en classe. La partie II 
du questionnaire était précisément consacrée à cet aspect qualitatif. Une des questions posées 
était : « Comment utilisez-vous les TICE dans chaque cours ? Avec quels outils TIC (par 
exemple : avec la plateforme Moodle) ? » Les réponses font apparaître un usage du seul 
ordinateur et pour un unique usage : l’accès à des sites internet. Voici la liste des sites internet 
cités par les répondants :

Fréquence
Compétence très souvent souvent peu souvent

très bonne 1 1
bonne 2
moyenne 2
mauvaise

Fréquence d’utilisation des TIC en classe
(en corrélation avec la compétence)

sites internet et adresses nb de citations

Le Point du FLE (http://www.lepointdufl e.net/) 3
Le français sur objectifs spécifi ques (http://www.le-fos.com/) 1
Le français du Tourisme (sur http://lms.thaicyberu.go.th) 1
Languages Online (http://www.languagesonline.org.uk/) 1
LanguageGuide.org (http://www.languageguide.org/french/) 1
des sites d’actualités comme www.liberation.fr 1
d’autres sites FLE 1

 Ces sites sont accédés essentiellement pour faire faire des exercices aux étudiants. 
Autrement dit, beaucoup de ressources disponibles semblent être inexploitées : les correcteurs 
orthographiques et grammaticaux (Word…), les outils de synthèse vocale (Acapela1…), 
les applications de reconnaissance vocale (de type Siri), les logiciels de création d’exercices 
(QuestionWriter2), les documents audio (radios en ligne3, CD et DVD accompagnants 
les méthodes de français4…), les documents vidéo (http://www.cinemafrancais-fl e.com), 

1 http://www.acapela-group.fr/text-to-speech-interactive-demo.html
2 http://www.questionwriter.com/
3 La webradio universitaire www.nuradio.com diffuse chaque semaine une émission (« Horizon français ») 

réalisée par les enseignants de français de l’UNT visant à faire découvrir la langue et la culture française par 
des interviews, la sélection d’articles de presse, le commentaire de textes littéraires, etc.

4 Taxi 1-2, Connexion 1-2, Alors ? 1-2, Scénario 1-2, etc.
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les réseaux sociaux (Facebook1), les 
traducteurs automatiques (Google Translate2, 
Reverso.net3…), etc.
 Ce constat d’une utilisation des TICE 
à travers le seul réseau internet conduit à 
s’interroger sur la question de la formation : 
les enseignants souhaitent-ils développer leur 
utilisation des TIC en classe en acquérant de 
nouvelles compétences ? On leur a demandé 
s’ils seraient intéressés par une formation 
dans trois domaines : « l’utilisation du 
multimédia », « l’utilisation d’internet » et 
« la pédagogie relative aux modalités 
d’intégration des TICE dans le processus 
d’enseignement-apprentissage ». Sans 
surprise, aucun des enseignants n’est intéressé 
par une formation à l’internet qui est déjà 
abondamment utilisé en classe. Un seul 
enseignant souhaiterait suivre une formation 
en matière de multimédia. En revanche, 
quatre estiment qu’une formation générale 
sur les TICE leur serait profi table.

aucun des 48 répondants ne trouve ses 
compétences « mauvaises ». Par ailleurs, si 
la quasi-totalité d’entre eux utilisent 
l’ordinateur hors de classe « très souvent » 
(54.7%) ou « souvent » (40.9%) (Q I-13), 
tous ne disposent pas d’un ordinateur à leur 
domicile (89.4 %) (Q I-14). Enfi n, interrogés 
sur l’apport des TIC dans l’enseignement 
(Q I-10), 95.7% des étudiants le jugent 
« positif » contre seulement 4.3% « négatif ». 
Autrement dit, si on ne détecte chez eux 
aucune réelle technophobie, on peut sans 
doute parler de « culture informationnelle 
relative ».
 Les étudiants de la section de français 
ont l’obligation de suivre un cours lié à 
l’utilisation des TIC : « Science de 
l’information pour l’étude et la recherche »4. 
Ils utilisent régulièrement les TIC pour 
préparer leurs devoirs et ont par exemple 
l’obligation de rendre leur rapport de stage 
au format électronique et de présenter 
l’exposé oral correspondant à l’aide d’un 
logiciel de présentation (tel que PowerPoint 
de Microsoft).
 Les étudiants ont été interrogés sur le 
niveau estimé d’intégration des TIC dans les 
différentes matières (Q II-4). Sur une échelle 
allant de 1 (très faible) à 51 (élevé), on obtient 
une moyenne de 3,8 traduisant une 
relativement bonne intégration générale. Les 
étudiants ne voient pas de grandes différences 
selon les matières puisque les scores obtenus 
sont resserrés allant de 3,4 pour l’hôtellerie 
à 4,1 pour la langue (français général).

1 https://th-th.facebook.com/
2 http://translate.google.co.th/
3 http://www.reverso.net/text_translation.aspx?lang=FR (traducteur français-anglais et anglais-français)
4 En anglais : « Information Science for Study and Research » (Cursus de licence de français de l’UNT, 2008).

 Les apprenants de français font partie 
de la minorité privilégiée de leur classe d’âge 
ayant accédé à l’enseignement supérieur. Cela 
signifi e-t-il pour autant qu’ils maîtrisent tous 
l’outil informatique ? Il leur a été demandé 
de s’auto-évaluer à ce sujet (Q I-5). Seuls 
2.2% jugent leurs compétences « très 
bonnes » et 42.2% « bonnes ». La plupart 
(55.6%) s’estiment « moyens ». Toutefois, 
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 En revanche, la satisfaction (Q I-4) est plus variable selon les cours.

Matiére
Niveau estimé d’intégration des TIC dans le cours 

sur une échelle de 1 à 5
1ère année 2e année 3e année TOTAL

Hôtellerie 3.6 2.8 3.6 3.40
Littérature 3.8 2.8 3.5 3.42
Tourisme 3.9 3.8 3.6 3.74
Phonétique 4.0 3.3 4.1 3.80
Ecoute et écriture 4.3 3.6 3.6 3.84
Civilisation 3.7 4.2 3.7 3.85
Traduction 4.0 4.3 3.9 4.07
Langue 4.7 3.7 3.9 4.11

Moyenne : 4.0 3.6 3.7 3.80

(population étudiée : les étudiants de français de l’UNT de la 1ère à la 3e année ; nombre de répondants : 48)

 Le cours le plus apprécié est celui de 
traduction de troisième année avec un score 
de 3.57/5 tandis que celui qui suscite le plus 
de réticences est le cours de littérature de 
deuxième année avec un score de seulement 
2.25/5. L’interprétation que l’on peut en 
donner est que les étudiants de français 
n’aiment pas lorsque les TIC sont trop 
« techniques ». En effet, pour le cours de 
traduction, l’usage qui est fait de l’ordinateur 
est simple : il passe par un traducteur en ligne. 

Par contre, pour le cours de littérature, il leur 
faut apprendre à utiliser un outil nouveau (la 
plate-forme Moodle) qui est, de surcroît, jugé 
pas assez intuitif. En défi nitive, les étudiants 
sont demandeurs de simplicité. Toutefois, 
notre enquête ne dit pas si la simplicité est 
gage d’effi cacité. Ce n’est pas parce que nos 
étudiants sont satisfaits de l’usage des TICE 
dans le cours de traduction qu’ils apprennent 
mieux dans ce cours.
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 À présent, voyons quelle utilisation les étudiants font des TIC (Q I-3). Le principal 
usage revendiqué est la « recherche d’informations » (92%). Viennent ensuite la « recherche 
de défi nitions (dictionnaire) » (71%), la « consultation de sites web de traduction » (67%), 
le « traitement de texte » (62%) et les « exercices, tests (auto-apprentissage) » (32%).

Usage des TIC par les étudiants

Lien entre les TIC et les programmes d’études

Supplémentaires  complémentaires  intégrées  intégrées à part entière

1ère année 2e année 3e année TOTAL
recherche d’informations 88 % 93 % 94 % 92 %
recherche de défi nitions 71 % 80 % 63 % 71 %
sites web de traduction 65 % 100 % 69 % 67 %
traitement de texte 47 % 47 % 69 % 62 %
exercices, tests 59 % 27 % 19 % 32 %

effectifs : 17 15 16 48

 Au terme de cette enquête, doit-on parler d’« utilisation » ou d’« intégration » des TIC 
dans les cours de français de l’UNT ? Selon la typologie proposée par un guide canadien 
traitant de littératie1, on peut distinguer plusieurs types de liens entre les TIC et les programmes 
d’études :

1 Éducation, Citoyenneté et Jeunesse Manitoba, guide « Un modèle de continuum de la littératie avec les 
TIC dans tous les programmes d’études (ouvrage de référence destiné à répandre la culture informatique) », 
province de Manitoba (Canada) - http://www.edu.gov.mb.ca/m12/tic/litteratie/pdf/document_complet.pdf 
(consulté en mars 2013)
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 « Lorsqu’elles sont supplémentaires, 
les TIC sont séparées des programmes 
d’études sur le plan de l’espace, du temps et 
du personnel – laboratoires d’informatique, 
classes d’informatique et enseignants 
d’informatique séparés. Lorsqu’elles sont 
complémentaires, les TIC commencent à être 
reliées aux programmes d’études de diverses 
façons. Lorsqu’elles sont intégrées, les TIC 
sont présentes dans la salle de classe et 
peuvent être exploitées par l’enseignant aux 
moments opportuns. Lorsqu’elles sont 
intégrées à part entière, les TIC sont appliquées 
de façon transparente, dans les circonstances 
et aux moments appropriés, pour renforcer 
la pensée critique et créative des élèves. »
 Au regard de ce que nous avons vu, on 
peut dire que, à la section de français de 

l’Université Naresuan, les TIC ont dans 
l’ensemble un lien de type « complémentaire » 
avec l’enseignement.
 On observe donc un décalage entre les 
discours, qui soutiennent le caractère positif 
voire incontournable des TICE, et les 
pratiques qui mettent en évidence une 
intégration toute relative. Aujourd’hui, une 
panne du matériel informatique ne constitue 
pas un empêchement absolu pour les 
enseignants.
 Depuis la date de l’enquête, on voit 
apparaître des dispositifs innovants. Un des 
enseignants de l’université travaille à 
l’élaboration d’un traducteur automatique 
thaï-français qu’il utilise régulièrement dans 
ses cours comme support à l’apprentissage 
de la langue.
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Carnets de voyage et blogues, ou la culture en classe de FLE 
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 Depuis longtemps, les Nouvelles Technologies de l’Information et de la Communication 
sont utilisées dans le cadre de l’enseignement/apprentissage du Français Langue Etrangère. 
Les documents multimédias (authentiques ou didactiques) font désormais partie intégrante de 
l’enseignement du FLE. L’intérêt grandissant suscité par le blogue et le carnet de voyage 
auprès des jeunes incite de plus en plus d’enseignants à tirer avantage de ces outils en les 
intégrant dans leurs pratiques de classe. Nous démontrerons qu’en tant que nouveaux espaces 
d’enseignement et d’apprentissage du FLE, ils sont des outils précieux qui permettent d’aborder 
la culture en classe de FLE tout en permettant aux apprenants de développer leurs compétences 
de communication ancrées dans une réalité « sociale ». 

Mots clés : Français Langue Etrangère, culture, altérité, compétences écrites, blogue, carnet de voyage, motivation, 
autonomie

 Les blogs (ou « blogues» selon 
l’expression francisée) et les carnets de 
voyage, objets d’intérêt grandissant chez les 
jeunes et les moins jeunes, sont devenus des 
moyens d’expression très répandus sur le Net. 
On trouve des blogueurs parmi toutes les 
couches sociales et toutes les tranches d’âge 
de la population mais c’est surtout chez les 
jeunes que les blogues et les carnets de voyage 
se sont développés. Ils se sont donc rapidement 
imposés dans le domaine scolaire et 
universitaire en tant que nouveaux espaces 
d’enseignement et d’apprentissage du FLE. 
Ils permettent notamment de dynamiser des 

pratiques de classe en créant et publiant des 
échanges entre classes ou établissements, de 
raconter en temps réel un voyage scolaire, de 
montrer la richesse de son environnement… 
et donc, d’aborder la culture en classe de FLE. 
 Dans une approche interculturelle de 
l’enseignement/apprentissage des langues 
étrangères, un des objectifs essentiels est en 
effet de favoriser « le développement 
harmonieux de la personnalité de l’apprenant 
et de son identité en réponse à l’expérience 
enrichissante de l’altérité en matière de 
langue et de culture » (Cadre Européen 
Commun de Référence pour les langues-
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CECR). Il faut donc accompagner l’apprenant 
dans cette découverte de l’autre, de sa culture 
et de sa langue et l’aider à prendre conscience 
de sa propre langue et de sa propre culture 
car rencontrer l’Autre c’est aussi se rencontrer 
soi-même. Loin d’enfermer les apprenants 
dans une production fi gée, statique, à sens 
unique (élèves-enseignant), à visée sommative 
et hors contexte, le blogue et le carnet de 
voyage permettent aux apprenants de 
déve loppe r  l eu r s  compé tences  de 
communication ancrées dans une réalité 
« sociale » car, comme le CECR le rappelle, 
l’individu est un acteur social. 
 Cette démonstration se base non 
seulement sur de nombreuses recherches 
didactiques mais également sur une 
observation du terrain ; en effet, nous avons 
élaboré un projet Blogue/guide de voyage 
multimédia, dans le cadre du cours de 
composition, avec nos apprenants de troisième 
année de français à l’université. Trois de nos 
étudiants apprennent le français depuis 6 ans 
et une étudiante apprend le français depuis 3 
ans (seulement depuis son entrée à 
l’université). Ils ont tous choisi le français 
comme matière majeure.

multiplicité d’interprétations. Nous opterons 
ici pour la définition du Dictionnaire de 
Linguistique édité par Larousse en 1973, 
même si celle-ci est quelque peu incomplète : 
 La culture est l’ensemble complexe des 
représentations, des jugements idéologiques 
et des sentiments qui se transmettent à 
l’intérieur d’une communauté. Dans cette 
acception, le mot englobe, mais en les 
débordant très largement, des concepts qui 
relèvent de la littérature et des beaux-arts ; 
de même les connaissances scientifi ques d’un 
individu, désignées souvent par « culture 
scientifi que », ne sont qu’une partie de sa 
culture au sens sociologique du terme. La 
culture comprend ainsi notamment toutes les 
manières de se représenter le monde extérieur, 
les rapports entre les êtres humains, les autres 
peuples et les autres individus. Y entre aussi 
tout ce qui est jugement explicite ou implicite 
porté sur le langage ou par l’exercice de cette 
faculté. (…)

 Nous complèterons cette défi nition en 
précisant que si la notion de groupe est 
omniprésente quand on parle de culture, il 
n’en demeure pas moins qu’il existe différentes 
cultures correspondant à des ensembles plus 
ou moins larges (culture nationale, régionale, 
professionnelle, familiale…).
 De la méthodologie traditionnelle, qui 
abordait déjà la culture mais uniquement à 
travers les textes littéraires et qui était donc 
envisagée sous ses aspects les plus valorisants, 
à la méthode communicative, où il s’agissait 
de mettre l’accent sur la communication et 
donc de redonner du sens au discours, les 
relations entre langue et culture ont toujours 
été complexes. Il est cependant admis depuis 

 L’étymologie du mot culture, du mot 
latin colere («habiter», «cultiver», ou 
«honorer»), suggère que la culture se réfère, 
en général, à l’activité humaine. La notion de 
culture (parfois écrit avec un C majuscule) 
n’est pas nouvelle en didactique du FLE mais 
elle reste source de débat et est sujette à de 
nombreuses défi nitions différentes ; en effet, 
le mot même de « culture » offre une 

1. Culture, compétence (inter) 
 culturelle



2.1 Les carnets de voyage
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les années 1970 (avec les différents « Niveaux 
Seuils ») qu’apprendre une langue, c’est 
apprendre sa culture (celle du pays cible). 
 Cette dimension culturelle sera 
d’ailleurs au centre de l’approche actionnelle, 
préconisée par le CECR, élaboré sous l’égide 
du Conseil de l’Europe depuis 1996 et publié 
offi ciellement pour la première fois en 2001. 
La langue est y envisagée comme un outil 
d’interaction sociale et l’apprenant y est 
considéré comme un acteur social qui doit 
effectuer des tâches, dans un contexte et des 
circonstances donnés, pour interagir avec les 
autres. Ce n’est donc plus seulement un 
instrument de communication, mais c’est un 
instrument d’action sociale. Le but n’est pas 
seulement que les individus maîtrisent une 
ou plusieurs langues étrangères mais surtout 
qu’ils se construisent une compétence 
pluriculturelle et interculturelle. Par 
«  compétence  » ,  l e  CECR entend 
« …l’ensemble des connaissances, des 
habiletés et des dispositions qui permettent 
d’agir » (p. 17). 
 L’acquisition de cette compétence 
interculturelle n’implique pas d’abandonner 
sa propre culture (déculturation) mais de 
prendre connaissance et conscience de la 
différence, de l’altérité, de sa propre culture 
et de mettre en place des stratégies pour 
dépasser ces différences afi n de comprendre, 
de communiquer avec succès avec une 
personne d’une autre langue/culture. Il s’agit 
de connaître la grille de référence de l’autre, 
d’avoir conscience de la sienne et des 
stéréotypes mis en place dans sa propre 
culture et de pouvoir percevoir d’éventuels 
malentendus afi n de jouer pleinement son rôle 
de médiateur culturel. Comme le souligne 

Abdallah-Pretceille (2008) « apprendre à voir, 
à écouter, à être attentif à autrui, apprendre 
la vigilance et l’ouverture dans une perspective 
de diversité et non de différences renvoient 
à la reconnaissance et à l’expérience de 
l’altérité, expérience qui s’acquiert et se 
travaille ». 
 Dès lors, comment accompagner 
l’apprenant dans cette découverte de l’autre, 
de sa culture et de sa langue et l’aider à 
prendre conscience de sa propre langue et de 
sa propre culture pour véritablement 
rencontrer l’Autre ?

 Selon la défi nition publiée sur le site 
internet Wikipédia, le carnet de voyage est 
« un genre littéraire et plastique qui évoque 
avant tout le voyage dans son sens large: 
exploration d’une terre inconnue ou tout autre 
voyage initiatique autour d’un thème pendant 
une période déterminée ». On peut le retrouver 
sous différentes formes (numérique, audio-
visuel, sur support papier…). Très souvent 
des dessins, photos, croquis, cartes, plans, 
itinéraires sont dispersés tout au long du 
carnet, de page en page, répartis dans le texte 
lui-même ou accessibles par des liens qu’on 
découvre au cours de la lecture (pour le carnet 
numérique). On peut y trouver également des 
vidéos dans le cas d’un carnet de voyage 
numérique. 
 Le carnet de voyage s’intéresse à tous 
les types de voyages. Il peut même s’agir par 
exemple de décrire ce que l’on voit dans sa 

2. Deux outils de communication 
 prisés des jeunes et des moins jeunes



2.2 Les carnets web ou blogues 
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ville, sa région. Les thèmes peuvent être très 
différents, du regard sur un pays (ou son 
propre pays) à la mémoire patrimoniale en 
architecture et en archéologie, en passant par 
la valorisation du tourisme régional/national 
et l’artisanat. Le carnet de voyage propose 
aussi au lecteur de lui faire découvrir les 
sensations, les impressions ressenties dans un 
pays ; il raconte le pays, la vie de son peuple, 
les coutumes, les paysages, les monuments, 
la faune et la fl ore, la cuisine locale… Il invite 
à la découverte.
 Les carnets de voyage existent depuis 
longtemps ; il est d’ailleurs assez diffi cile 
d’en dresser l’historique. Cependant, tous 
ceux qui sont partis à la découverte du monde 
et qui ont souhaité garder des traces de leurs 
rencontres, découvertes, surprises, ont réalisé 
des carnets de voyage (en prenant de simples 
notes ou en réalisant des aquarelles et croquis 
détaillés). A partir la Renaissance déjà, les 
grands navigateurs tenaient des journaux de 
bord qui nous ont permis de retracer leurs 
périples et de vivre par procuration leurs 
aventures (comme ce fut le cas pour 
l’expédition « de découverte » de Jean-
François de la Pérouse au XVIIe siècle). 
Beaucoup plus récemment, le développement 
des Nouvelles Technologies de l’Information 
et de la Communication a permis la mise en 
ligne de ces carnets et donc leur diffusion 
beaucoup plus large. Ceux-ci sont donc non 
seulement disponibles en librairies dans 
diverses éditions «papier» mais aussi sur 
internet. L’engouement est tel que le nombre 
de livres, de sites internet, de salons ou de 
festivals, et d’ateliers d’aide à la création de 
carnet de voyage ne cesse d’augmenter en 
France comme en témoigne le Festival 

International Etonnants Voyageurs qui a lieu 
chaque année à Saint-Malo depuis 1990 et 
qui attire tous les ans environ 60,000 visiteurs, 
le Festival de Carnet de Voyage de Clermont-
Ferrand (le « Rendez-vous du Carnet de 
Voyage ») ou encore le Festival des Carnets 
de voyage « Ici et Ailleurs » de Brest.

 Selon les défi nitions de Wikipédia et 
du dictionnaire Larousse : un blog ou blogue 
est un type de site web. L’utilisation de la 
graphie anglaise blog est la plus répandue sur 
la toile mais nous opterons ici pour la forme 
graphique francisée « blogue ». Comme son 
étymologie l’indique (weblog signifi e journal 
de bord sur le web en anglais), c’est un site 
web sur lequel un internaute tient une 
chronique personnelle ou consacrée à un sujet 
particulier/un centre d’intérêt, et qu’il met à 
jour régulièrement. Apparus fi n des années 
1990, les blogues permettent à leur auteur de 
mélanger des textes et des éléments 
multimédias (image, son, vidéo) ; il peut aussi 
répondre à des questions et commentaires 
laissés par les lecteurs. En plus des blogues 
personnels, il existe des blogues de 
l’enseignement. Nous nous concentrerons ici 
sur ces derniers, qui, selon Campbell (2003), 
peuvent être divisés en trois catégories : 
blogue de l’enseignant, blogue d’un groupe 
d’étudiants, blogue de la classe (donc 
échanges entre enseignant et apprenant), et 
plus particulièrement sur le blogue d’un 
groupe d’étudiants.



Trésor de Thaïlande : Le blogue des 
élèves de l’Université Prince de 
Songkla
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 De nombreux articles ont abordé les 
potentiels pédagogiques des blogues (ou 
carnets Web) et des carnets de voyage 
numériques en éducation (Downes, Tomé, 
O’Donnel, Asselin, Gauvin…). Nous citerons 
ici en exemple Downes (2005), pour qui les 
blogues représentent des outils dynamiques 
qui favorisent la création et la motivation chez 
les étudiants, ainsi qu’une communication 
authentique et peuvent renforcer le travail 
collaboratif en classe, ou encore O’Donnell 
(2006) qui déclare : « Je soutiens que nous 
devons regarder les blogs, non pas comme 
un phénomène isolé, mais comme une 
partie d’une large palette de pratiques 
cyberculturelles, qui nous fournissent de 
nouvelles façons de faire et de penser ».
 Les blogues et les carnets de voyage en 
ligne ont en effet de nombreuses qualités : 
Relative simplicité, facilité de création et 
d’utilisation, hébergement web gratuit, 
souplesse dans la création des contenus, de 
la forme et de la mise en page, interaction et 
rapidité de publication… 

A travers ce blogue, commencé à la fi n du 
premier semestre de cette année universitaire, 
les étudiants ont pour mission, pour but de 
faire découvrir Pattani et la région sud de la 
Thaïlande, région si peu connue. 
 Après une étude des différents types de 
textes (narratifs, descriptifs…) au premier 
semestre,  les étudiants poursuivent 
actuellement leur travail de traitement de 
l’écrit sous ses différentes formes : travail de 
compréhension d’abord grâce à l’étude de 
deux récits de voyage (un fi ctif et un réel), 
travail d’analyse des principaux aspects 
structuraux et morphosyntaxiques à 
s’approprier en vue de produire des textes de 
plus en plus complexes. Parallèlement à cette 
étude d’œuvres, les étudiants produisent eux-
mêmes des textes à travers la mise à jour du 
blogue. C’est donc également un travail de 
recherche, de lecture et de synthèse 
d’informations dans le but de réaliser un 
article, et un travail d’écriture avec le souci 
de décrire ce que l’on a vu, ses impressions… 
mais en gardant une certaine précision dans 
les mots utilisés ; cela est nécessaire lorsqu’on 
« livre » ses écrits à des lecteurs. Enfi n, ce 
travail d’écriture va de pair avec un travail 
sur la mise en valeur et la lisibilité du 
message, avec des productions de mises en 
page (travail sur la mise en forme du texte, 
la mise en ligne de photos).
 Au début du projet, les élèves ont choisi 
tous les détails du blog parmi les couleurs, 
les dessins, les titres, le format des rubriques 
proposés par la plateforme du site. Ils 
choisissent également, tout au long du projet, 
les sujets des articles sur lesquels ils écrivent 
et ils doivent nous les présenter régulièrement. 

  En accord avec l’idée que «les 
voyages» et «la confrontation des cultures » 
nous enrichissent, nous avons décidé de faire 
un projet de Blogue/guide de voyage 
multimédia avec quatre de nos étudiants de 
la section de français de l’Université Prince 
de Songkla (troisième année de français). 

3. Leurs avantages pour 
 l’apprentissage/enseignement 
 du FLE
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 Toujours dans cette volonté d’aider les 
étudiants à acquérir de l’autonomie dans leur 
apprentissage, nous avons mis en place 
plusieurs règles quant à la rédaction des 
articles. Les étudiants doivent nous remettre 
un premier jet de leur article (brouillon) ; nous 
mettons en évidence les fautes d’orthographe, 
les erreurs grammaticales et nous ajoutons 
des abréviations (par exemple, «t» pour les 
fautes de temps, conjugaison ; «Art» pour les 
erreurs d’articles ...), mais nous ne leur 
donnons pas la réponse. Ils doivent la 
rechercher et nous faire parvenir un autre 
«jet» (brouillon) avec leurs modifi cations. Si 
ce jet est meilleur, même si ce n’est pas «dans 
un français parfait», ils peuvent le mettre en 
ligne et ajouter des images et/ou des vidéos 
s’ils le souhaitent. Ce type d’évaluation/auto-
évaluation est utile pour permettre aux élèves 
de réfl échir sur ce qu’ils pensent de leur 
travail (succès ou non) et ce qu’ils feraient 
différemment sur un prochain article similaire. 
Cela aide les apprenants à prendre conscience 
de leurs acquis, leurs compétences, de se les 
approprier et de les développer. En étant actif 
dans leur processus d’apprentissage, ils vont 
progressivement devenir autonomes.
 De plus, le fait d’écrire des brouillons 
les amène à être clairs et précis dans leurs 
explications, à prendre de la distance et à se 
poser des questions sur leur propre culture ; 
nous prendrons ici l’exemple d’un étudiant, 
qui, en regardant les thèmes de tous les 
articles écrits par son groupe (et se rendant 
compte que la plupart d’entre eux parlaient 
de nourriture), a eu envie d’ajouter ce 
commentaire à la fi n de son article parlant 
d’un dessert : « PS : Peut-être, vous vous 
poserez “pourquoi ce blog parle souvent du 

repas?” Voilà! Une réponse en bref : En 
Thaïlande, lorsqu’on se rencontre, on 
demande “Est-ce que vous avez pris quelque 
chose? ou “tu as mangé?” et on dit après 
“Venez manger ensemble” comme ça…Même 
si c’est la question qui n’attend pas de 
réponse ».
 Les étudiants apprennent donc à 
prendre conscience de leur propre culture (en 
faisant des recherches afi n de faire découvrir 
leur région aux français), à poser (nous 
l’espérons) un regard curieux sur les choses, 
à changer leurs représentations sur le monde 
environnant et à s’ouvrir à l’altérité car 
comme le souligne Linton R. (1965) « on ne 
peut pas connaître sa propre culture si l’on 
n’en connaît pas d’autres ». Il y a en effet, 
grâce à l’acte d’écrire pour faire découvrir sa 
région à l’autre, un recentrage et un travail 
sur les représentations des français et ce qu’ils 
trouveraient intéressants, ce qu’ils aimeraient 
lire et apprendre sur la Thaïlande, leur pays. 
 Les règles qui ont été mises en place 
dans le cadre de ce projet favorisent également 
l’esprit d’analyse (en sélectionnant les 
informations pertinentes pour leur article) et 
de synthèse par la pratique des recherches 
documentaires, l’élargissement de leur 
vocabulaire, et le développement de leurs 
capacités narratives et de leurs compétences 
orales et écrites (grâce à l’autocorrection 
notamment) dans des espaces réels 
(authentiques) d’expression (Tomé, 2007). 
 Nous sommes surtout présente pour 
l’étude des récits de voyage ; nous guidons 
les étudiants et répondons à leurs questions 
pour le blog de voyage ; nous leur donnons 
des conseils et les aiguillons, indiquons 
également les mauvaises tournures ou erreurs 



Bulletin de 1’ATPF, No. 127, année 37 (janvier–juin 2014)   47

mais nous n’intervenons pas dans le choix 
des sujets du blog et ne transformons pas leurs 
textes. Nous avons diffusé l’adresse du blog 
à tous nos contacts (réseau social et newsletter 
française) et certains natifs français, les 
lecteurs de ce blogue, écrivent des 
commentaires sur les sujets, posent des 
questions aux étudiants, de sorte qu’ils ont 
des contacts réels et des échanges avec les 
natifs. Les étudiants initient ces contacts et 
ils en sont très fi ers. Depuis qu’ils ont reçu le 
premier commentaire,  i ls  sont plus 
enthousiastes et motivés quant à la rédaction 
d’articles et la recherche d’informations. Les 
apprenants écrivent en effet beaucoup plus 
facilement sur des sujets qui les intéressent 
et lorsqu’ils ont la possibilité d’avoir un réel 
lectorat. Depuis le 21 août 2012, date de la 
mise en ligne du premier article (présentations 
des membres du groupe), il y a eu 628 
visiteurs uniques sur le blog, 1837 pages ont 
été vues, 23 textes ont été écrits et publiés par 
les étudiants (articles et remerciements, 
réponses aux commentaires) et les lecteurs 
ont laissé 23 commentaires (chiffres au 1er 
mars 2013).
 Il faut cependant garder à l’esprit que 
l’enseignant doit solliciter régulièrement les 
apprenants et qu’il doit y avoir un projet 
commun clair (entre apprenants et enseignants) 
afin de limiter les écueils. Le rôle de 
l’enseignant est donc primordial ici.

oublier la nécessité d’une préparation à leur 
exploitation afi n qu’ils soient pleinement 
investi par les groupes d’apprenants. Il faut, 
en effet que l’utilisation du blogue et du carnet 
ait du sens dans le parcours des apprenants 
afi n qu’ils puissent inscrire leur pratique dans 
la réalité, faire du lien avec leurs connaissances 
et savoir-faire antérieurs. Comme nous 
l’avons souligné plus haut, l’effet nouveauté 
peut rapidement s’estomper et si l’enseignant 
n’y prend pas garde, l’intérêt des apprenants 
peut vite retomber. En effet, ils prennent 
rapidement l’habitude de servir du blogue et 
du carnet de voyage. Si l’enseignant ne les 
encourage pas régulièrement à les mettre à 
jour, ils risquent de s’en désintéresser même 
s’ils ont un lectorat. 
 Le contrat didactique/pédagogique 
entre l’enseignant et les apprenants devra 
préciser le but du blogue ou du carnet de 
voyage et pourra même défi nir, dans ce cadre, 
la fréquence de mise en ligne des post. Ce fut 
notre choix. Nous avons fi xé comme étant 
une des règles du projet, l’obligation d’écrire 
et de mettre en ligne des articles, pour 
participer à l’alimentation du blogue, à raison 
de deux articles par semestre par élève ; nous 
avons ainsi fait de cette activité de production 
un devoir de classe. Les réponses aux 
commentaires laissés par les internautes ne 
font par contre l’objet d’aucune règle jusqu’à 
présent.
 L’enseignant conseille donc, oriente, 
ouvre des pistes et encourage mais ce sont les 
apprenants qui créent et construisent leurs 
récits par eux-mêmes ; les rôles et les relations 
entre enseignant et apprenants sont donc 
bouleversés (O’Donnel, 2005 ; Soubrié, 
2006). 

 La facilité d’utilisation, l’aspect 
immédiat/instantané de l’expression et de la 
communication, l’aspect ludique et interactif 
de ces espaces de parole, ne doivent pas faire 

4. L’enseignant : accompagnateur et 
 guide
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 Médium d’écriture et outils de 
communication, les blogues et les carnets de 
voyage peuvent jouer un rôle important et 
décisif dans le domaine de l’apprentissage/
enseignement du FLE car ils permettent aux 
apprenants de prendre du recul par rapport à 
leurs propres représentations, de s’ouvrir à 
l’Autre. Ils suscitent la curiosité, affi nent le 
regard et favorise l’esprit critique et la 
créativité. 
 Ces deux outils permettent également 
de travailler sur le développement des 
compétences écrites (compréhension/
expression) dans le cadre d’une communication 
en situation réelle ; ils favorisent la 
mobilisation et la mise en commun des 
compétences/savoir-faire de tous les élèves 

(compétences linguistiques et artistiques). Ils 
peuvent permettre à des apprenants introvertis 
de s’exprimer plus facilement car ils ne font 
pas uniquement appel à des connaissances/
compétences linguistiques mais aussi à des 
compétences interculturelles et artistiques.
 Ces compétences linguistiques et 
interculturelles «… permettent à l’individu 
de développer une personnalité plus riche et 
plus complexe et d’accroître sa capacité à 
apprendre d’autres langues étrangères et à 
s’ouvrir à des expériences culturelles 
nouvelles. » (CECR, p. 40). Tout ceci vient 
s’ajouter au crédit du blogue et du carnet de 
voyage comme favorisant l’enseignement de 
la culture et l’expérience interculturelle en 
classe de FLE.

« Le carnet de voyage et de reportage, un outil de formation et d’apprentissage pour la 
mobilité, l’Europe et à l’interculturel », Extrait de la communication du 5 février 2010 
à l’assemblée générale de l’AEDE France et du 21 novembre 2010 lors du colloque « 
L’école, avenir de l’Europe ? »

« Les arts graphiques -reportage graphique, carnet de voyage et livre d’artiste- pour l’appren-
tissage des langues et des cultures à travers une pédagogie créa(c)tive », Communi-
cation au colloque art, interculturel et apprentissage des langues et des cultures orga-
nisé par le Lalic-Cirhill, UCO, à Angers du 5 au 7 septembre 2011

ABDALLAH-PRETCEILLE, M. : « Compétence culturelle, Compétence interculturelle», 
Le Français dans Le Monde, Recherches et Applications, janvier 1996, pp. 28–38

BROUDOUX É., 2003 : « Je blogue, tu blogues, nous bloguons. Du carnet individuel à 
l’écriture collective ». Les Dossiers de l’ingénierie éducative, n° 45

Bibliographie 



Bulletin de 1’ATPF, No. 127, année 37 (janvier–juin 2014)   49

O’DONNEL, M., 2005: « Blogging as Pedagogic Practice: Artefact and Ecology», Univer-
sity of Wollongong, Australia

Références électroniques

Wikipédia. 2012 « Carnet de voyage », dans l’Encyclopédie libre. Consulté en juin 2012 :  http://
fr.wikipedia.org/wiki/Carnet_de_voyage

Wikipédia. 2012 « Blog ». dans Wikipédia, l’Encyclopédie libre. Consulté en juin 2012 : http://
fr.wikipedia.org/wiki/Blog

ABDALLAH-PRETCEILLE, M., 2008 : « Communication interculturelle, apprentissage du 
divers et de l’altérité». Consulté en janvier 2013 : http://www.frl.auth.gr/sites/congres/
Interventions/FR/Abdalah-pretceille.pdf

ARGOD, P., 2008 : « Un bref historique du carnet de voyage avec Pascal Argod ». Consul-
té en novembre 2012 : http://pointgmagazine.fr/Un-bref-historique-du-carnet-de.html

ASSELIN, M., Blog. Consulté en juin 2012 :
http://blogue.marioasselin.com/2011/10/dix_raisons_pourquoi_etudiants_devraient_bloguer/
BERNATCHEZ, J., 2006 : « Le blogue comme instrument d’apprentissage: bilan d’une expé-

rience réalisée à l’École nationale d’administration publique ». ENAP, Université du 
Québec.

Consulté en juillet 2012 : http://www.uquebec.ca/capres/fi chiers/art_ENAP-juin06.shtml
CHANPIWAT, S., « Les obstacles à l’enseignement du français centré sur l’apprenant en 

Thaïlande », Université de Silpakorn International College.
Consulté en octobre 2012 : http://www.suic.org/wp-content/uploads/research/ARTICLE%20

FINAL%20pour%20envoi%20SU.pdf
DOWNES, S., 2005: « E-Learning 2.0 » in eLearn Magazine, Association for Computing 

Machinery, 16 Octobre 2005. Consulté en décembre 2012 : http://www.elearnmag.org/
subpage.cfm?section=articles&article=29-1

GAUVIN, R., 2004 : « 30 raisons d’intégrer les cybercarnets en salle de classe », 
Consulté en octobre 2012 : http://zeroseconde.blogspot.com/2004/07/30-raisons-dintgrer-les-

cybercarnet-en.html
RABY F., « La dissonance motivationnelle ou l’impact d’un environnement hautement dyna-

mique sur la motivation des enseignants de langues », Lidil, 40 | 2009, [En ligne], mis 
en ligne le 01 juin 2011. URL : http://lidil.revues.org/index2954.html. Consulté en 
décembre 2012. 

TOME, M., 2006 : « L’enseignant de FLE et les ressources Internet ». Çédille. Revista de 
estudios franceses, nº 2, pp. 114–133. Consulté en juillet 2012: http://webpages.ull.es/
users/cedille/dos/tome.pdf



50   วารสารสมาคมครูภาษาฝร่ังเศสแหงประเทศไทย ในพระราชู ปถัมภฯ ฉบับท่ี ๑๒๗ ปท่ี ๓๗ เลม ๑ (ม.ค.–มิ.ย. ๒๕๕๗)

TOME, M., 2007 : « Applications pédagogiques des weblogs dans le Campus Virtuel FLE ». 
Estudios Humanísticos - Filología, nº 29, pp. 341–373. Université de Léon. Version 
électronique : Revue Tourdetoile, nº 10. Consulté en juin 2012: http://fl enet.rediris.es/
tourdetoile/Tome_BlogsCampusEH07.html

TOME, M., 2009 : « Weblogs éducatifs pour l’enseignement d’une Langue Etrangère », 
Synergies Espagne n°2, pp. 261–279. Université de Léon. Consulté en octobre 2012 : 
http://ressources-cla.univ-fcomte.fr/gerfl int/Espagne2/tome.pdf

Dossier Franc-parler, 2005 : «Pratiques du multimédia: les blogs ». Mise à jour en 2007. 
Consulté en juin 2012 : http://web.archive.org/web/20080302224425/http://www.
francparler.org/dossiers/multimedia.htm

Dossier Franc-parler, 2005 : «Les blogs». Mise à jour en 2007. Consulté en juin 2012 : http://
web.archive.org/web/20080222005848/http://www.francparler.org/dossiers/blogs.htm

Corpus de carnets de voyage et de blogs (support papier, audio-visuels et numériques)

COUSIN Christophe. Les routes mythiques d’Echappées belles : treize épisodes. France 
5.http://www.francetvod.fr/site-vod/echappees-belles/

DE GALAUP DE LAPEROUSE Jean-François (s’est vu confi é par Louis XVI une expédition 
autour du monde destinée à compléter les récentes découvertes de Cook): http://lape-
rouse.pagesperso-orange.fr/

DELORD. P., 2001 : « Alexandrie, sur les pas de Louis-François Cassas », Gallimard
GUENO. J-P., 2006 : « L’oncle d’Amérique, Carnets d’un fi ls de cordonnier qui voulait 

conquérir le monde », Omnibus
LAMAZOU Titouan, navigateur, artiste et écrivain français : 
http://www.titouanlamazou.com/biographie/indonesie-2/?lang=fr
NEYRINS Antonia, artiste voyageuse : http://carnetsdevoyage.blogs-de-voyage.fr/
Uniterre, site répertoriant un grand nombre de carnets de voyage numériques : http://www.

uniterre.com/index.ph
Le Blog Offi ciel de l’Association « Les Carnettistes Tribulants ». Leurs publications, leurs 

carnets de voyages, leurs actualités, les portraits et productions des membres : peintres, 
graphistes, plasticiens, poètes qui se sont rencontrés pour la première fois : http://tri-
bulants.canalblog.com/

Le site internet du Festival organisé par l’association « Il Faut Aller Voir » autour du voyage 
et du carnet de voyage. Il a lieu chaque année à Clermont-Ferrand :

http://www.rendezvous-carnetdevoyage.com/page-le-rendez-vous



๑. แนวคิดการประเมินความสามารถในการ
ใชŒภาษาเพื่อการสื่อสาร
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 แนวคิดในการวัดและการประเมินความ
สามารถทางภาษาตางประเทศขึ้นอยูกับหลักการ
สอนภาษาตางประเทศ ตามแนวคิดปจจุบัน
ซึ่งเปนการสอนภาษาตามแนวคิด Approche 
communicative จะมุงเนนที่การใชภาษาเพื่อการ
สื่อสารในชีวิตจริง การวัดและการประเมินความ
สามารถในการใชภาษาจึงตองคำ นึงถึงทักษะและ
ความสามารถในการใชภาษาสื่อสารเปนเปาหมาย
หลัก การวัดและการประเมินความสามารถในการ
ใชภาษาเพื่อการสื่อสารอาจทำ ไดในหลายรูปแบบ 
หลากหลายกิจกรรม โดยสามารถใชเทคนิคได
ตาง ๆ นานา ในบทความนี้จะไดกลาวถึงแนวคิด 
รูปแบบ และวิธีการวัดและประเมินความสามารถ
ในการใชภาษาตามแนวคิดการสอนภาษาเพื่อการ
สื่อสาร เพ่ือเปนแนวทางสำ หรับครูผูสอนภาษาซึ่ง
มิอาจจะหลีกเลี่ยงบทบาทในการเปน “ผูวัดและ
ประเมินผล” ดวยเชนกัน

กำ หนดกรอบมาตรฐานเกี่ยวกับสมรรถวิสัยหรือ
ความสามารถในการสื่อสาร (la compétence 
communicative) ซึ่งมีองคประกอบ ดังนี้ 
 – องคประกอบทางภาษา ไดแก ความรูใน

ตวัภาษาและความสามารถในการนำ ไปใช 
เชน คำ ศัพท การออกเสียง โครงสราง
ประโยค 

 – องคประกอบทางสังคม ไดแก การใช
ภาษาที่ถูกตองและสอดคลองกับบริบท
ทางสังคม วัฒนธรรม

 – องคประกอบทางการปฏิบัติ ไดแก การ
ใชวัจนกรรมทางภาษา (les actes de 
parole) บรบิทของการส่ือสาร หรอืความ
ตอเนื่องและเชื่อมโยงของเนื้อความที่ใช
สือ่สาร การใชกลวธิใีนการสือ่ความหมาย 
เชน การใชภาษาทาทางประกอบการส่ือ
ความหมาย การใชคำ ถามเพือ่ตรวจสอบ
ความเขาใจในการสือ่ความหมาย เปนตน 

 ดังนั้นในการประเมินความสามารถในการ
สื่อสารก็ตองประเมินตามองคประกอบของสมรรถ
วิสัยในการสื่อสารดังกลาว ครูผูสอนภาษาตาง
ประเทศที่จะตองมีบทบาทเปนผูวัดและประเมิน
ดวยนัน้จะตองกำ หนดส่ิงทีต่องการวดัและประเมนิ
ใหชัดเจน โดยควรแยกเปนประเด็นตามจุด
ประสงคในการวัดและประเมินที่ตั้งไว 

* ผูชวยศาสตราจารย ดร. ประจำ ภาควิชาภาษาฝรั่งเศส คณะศิลปศาสตร มหาวิทยาลัยธรรมศาสตร

 การ เรี ยนการสอนภาษาต า งประ เทศ
ตามแนวคิดของการสอนภาษาเพื่อการสื่อสาร 
(l’approche communicative) ในปจจุบันนั้น
เปนการวดัและการประเมนิความสามารถในการใช
ภาษาสื่อสารเปนเปาหมายหลัก ดังที่ Le Cadre 
européen commun de référence (2001) ได

สิรจิตต เดชอมรชัย*

การวัดและประเมินความสามารถในการใชภาษาเพื่อการสื่อสาร



 Avec un/une camarade, prépare une courte conversation téléphonique au cours 
de laquelle tu devras:
 • demander l‛avis de ton/ta camarade sur un sujet quelconque;
 • donner un avis ou faire une suggestion en réponse à une demande 
  d‛avis ou de conseil. 

Vous êtes chargé(e) de présenter le bulletin d‛information sur une radio locale. 
Vous avez reçu et retenu les six dépêches de presse. Imaginez ce que vous 
allez dire.

๒. รปูแบบกจิกรรมการประเมนิความสามารถ
ในการใชŒภาษาเพื่อการสื่อสาร
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 Stern (1992) ไดเสนอรูปแบบกิจกรรมการ
ประเมินผล และเทคนิควิธีการวัดและการประเมิน
ความสามารถในการใชภาษาเพื่อการสื่อสารไวดังนี้

 การเขาใจคำ สั่งและการทำ ตามคำ สั่งมักเปน
สถานการณที่พบเห็นจริงในชีวิตประจำ วัน ดังนั้น
ครผููสอนควรไดมกีารวดัและประเมนิความสามารถ
ทั้งสองกรณีดังกลาว โดยอาจทดสอบจากการเลน
บทบาทสมมติ การใหผูเรียนฟงคำ สั่งตาง ๆ หรือ
ใหอานคำ ชี้แจง การอธิบายวิธีใชอุปกรณหรือ
เครื่องมือตาง ๆ เปนตน 

 การถายทอดขอความหรือการสงผานขอความ
ในการส่ือสารนับวาเปนทกัษะการใชภาษาขัน้สงูทีผู่
เรียนตองมีความสามารถในการใชภาษาในระดับ
หนึง่ เพราะผูถายทอดจะตองมคีวามเขาใจขอความ 
ขอมูลและความหมายในสารนัน้เปนอยางดเีสยีกอน 

ตัวอยางเชน การใชแผนที่หรือเสนทางเดินรถ
โดยสารแลวใหผูเรียนพูดอธิบาย หรือใหดูแผน
ประกาศโฆษณาหรือสารคดีตาง ๆ แลวใหพูด
อธิบายหรือเขียนบันทึกขอความ หรือใหผูเรียนดู
ภาพเรื่องราวตาง ๆ แลวใหเลาเรื่องใหฟง เปนตน

 (ที่มา: Radio Puce, 1986)

 (ที่มา: 80 Fiches pour la production orale en classe de FLE, 1999)

 ตัวอยาง

 ตัวอยาง

การถ‹ายทอดขŒอความ

การเขŒาใจและสามารถทำ ตามคำ สั่ง



 • On se renseigne.
Un touriste français, en visite dans votre pays, vous demande les heures 
d‛ouverture et de fermeture des boutiques. Il/Elle veut faire des cadeaux 
à sa famille et à des amis. Parlez-lui des spécialités et de l‛artisanat de votre 
pays, pour l‛aider à choisir ses cadeaux. Indiquez-lui le prix.

 • Décorez une pièce.
Vous êtes décorateur/décoratrice. Un(e) client(e) vous demande de placer 
des meubles dans une pièce. Vous lui faites des suggestions. Il n‛est pas 
toujours de votre avis. Chacun exprime ses raisons. Jouez la scène avec votre 
voisin(e).

Bulletin de 1’ATPF, No. 127, année 37 (janvier–juin 2014)   53

 การสอบถามเพื่อใหไดขอมูลที่ตองการเปน
สถานการณการส่ือสารทีส่ามารถพบเหน็อยูเสมอใน
ชีวิตประจำ วัน ในหองเรียนครูผูสอนอาจใหผูเรียน
จับคูสนทนากัน โดยตองสรางสถานการณเสมือน
จริงหรือใกลเคียงกับชีวิตจริงใหมากที่สุด น่ันคือ 

 (ที่มา: Refl ets I, 1999)

 ตัวอยาง

ท้ังผูสงสารและผูรับสารตองไมเคยรูขอมูลซึ่งกัน
และกันมากอน ไมรูลวงหนามากอนวาอีกฝายหนึ่ง
จะพูดประโยคอะไร จะถามหรือจะตอบอยางไร 
กิจกรรมการประเมินน้ันจะชวยทำ ใหเกิดปฏิสัมพันธ
ระหวางผูเรียนดวย

 กิจกรรมการประเมินผลโดยมอบหมายให
ผูเรียนทำ การผนวกขอมูล เปนกิจกรรมที่สามารถ
ทำ ไดตอจากการถามขอมูลที่กลาวมาแลว โดย
อาจใหผูเรียนทำ เปนกลุม คลายลักษณะของเกม 
Jigsaw แบงงานมอบหมายใหแตละคนไปคนควา

ขอมูลในแตละดาน เชน ใหผูเรียนอานจุลสารแจง
ขาว อานเหตุการณทางประวัติศาสตร ใหเลาหรือ
เขยีนเรือ่งราวลกึลบั เปนตน หลงัจากนัน้ผูเรยีนจะ
ตองมานำ ขอมลูทีไ่ดรบัมอบหมายใหศกึษามาผนวก
รวมกันอยางมีความตอเนื่องและสอดคลองกัน

การสอบถามขŒอมูล

การผนวกขŒอมูล



En route!
• Avec deux de tes camarades, choisis un pays francophone (ou une région du 

Québec) que tu aimerais visiter, renseigne-toi sur ce pays (ou sur 
cette région) et fais-le (la) découvrir aux autres camarades de ta classe. 
Ta présentation devrait comporter les éléments suivants:

  – la situation géographique du pays (ou de la région) choisi(e);
  – la façon de s‛y rendre;
  – l‛hébergement (auberges de jeunesse, hôtels, pensions, etc.);
  – les principales attractions touristiques;
  – la monnaie (l‛argent) de l‛endroit et sa valeur en dollars canadiens;
  – le coût d‛un tel voyage;
  – tout autre renseignement que tu trouves intéressant.
• Trouve des documents visuels (cartes routières ou géographiques, dépliants 

touristiques, diapositives, vidéo-cassettes, etc.) pour agrémenter ta 
présentation.

• Essaie de présenter à tes camarades des aspects originaux du pays 
(ou de la région) choisi(e).
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 (ที่มา: Radio Puce, 1986)

 (ที่มา: Radio Puce, 1986)

 ตัวอยาง

 ตัวอยาง



Pour la semaine de la sécurité routière à bicyclette, formez un groupe de trois 
personnes et préparez une grande affi che pour inciter vos amis à la prudence. 
Organisez une exposition d‛affi ches.
(La meilleure pourrait être reproduite dans le prochain journal de l‛école.)

Le débat est ouvert !
Qu‛en penses-tu?
Formez des groupes de cinq élèves environ, puis discutez des points suivants.
 • En l‛an 2050, les ordinateurs remplaceront les profs.
 • En l‛an 2050, il n‛y aura plus d‛école : on étudie à la maison.
 • En l‛an 3000, les profs de vos petits-enfants seront des robots.
Choisissez un(e) représentant(e) qui rapportera les propos du groupe.
Discutez des opinions émises par les différents groupes.
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 กิจกรรมการประเมินผลโดยการใชสถาน-
การณการแกปญหานี้ อาจทำ เปนรายบุคคลหรือ
เปนงานกลุมก็ได ซึ่งกิจกรรมดังกลาวจะเปน
กิจกรรมที่ผูเรียนตองใชความรู ความสามารถทาง
ภาษาในหลายระดับ รวมทั้งเปนกิจกรรมทักษะ
สัมพันธ (การออกเสียง โครงสรางไวยากรณ 

รูปแบบการเขียนประโยคขอความ และเขียนเรื่อง) 
ตัวอยางเชน การใหผู เรียนจัดกลุมอภิปราย
เกี่ยวกับประเด็นปญหาที่เกิดขึ้นจริงในขณะนั้น 
อาท ิเรือ่งสภาพแวดลอม เปนตน กจิกรรมดงักลาว
ยงัชวยสรางปฏสัิมพันธระหวางผูเรยีนดวยกนัและ
กับครูผูสอน

 (ที่มา: ดัดแปลงจาก Communication Plus 2, 1984)

 (ที่มา: ดัดแปลงจาก Communication Plus 2, 1984)

 ตัวอยาง

 ตัวอยาง

 การอภิปรายเปนวิธีการหนึ่งที่สามารถนำ มาใชประเมินความสามารถในการใชภาษาเพ่ือแสดง
ความคิดเห็น โดยอาจจัดผูเรียนเปนกลุมแลวใหสมาชิกทุกคนไดมีโอกาสพูดแสดงความคิดเห็น มุมมอง 
และทัศนคติของตนเปนภาษาตางประเทศ 

การแกŒป˜ญหา

การอภิปราย



Une voyante pas comme les autres.

Vous êtes allé(e) voir une voyante. Elle vous a prédit un avenir très sombre. 
Vous racontez tout à un(e) ami(e). Elle essaie de vous consoler et vous assure 
qu‛il ne faut pas croire à toutes ces prédictions…
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 การใชบทบาทสมมติ สถานการณจำ ลอง 
หรือละคร เปนการวัดและประเมินการใชทักษะ
สัมพันธของผูเรียนไดเปนอยางดี แมวาจะเปน
สถานการณกึ่งจริงก็ตาม ในการเลนบทบาทสมมติ

และสถานการณจำ ลองอาจใหผูเรียนเลนเปนตัว
ของตัวเองจริง ๆ  หรือใหสวมบทบาทของผูอื่นก็ได 
แตที่สำ คัญคือตองใหเปนสถานการณที่ไมได
คาดการณ หรือเตรียมตัวลวงหนามากอน 

 (ที่มา: Refl et I, 1999)

 (ที่มา: Festival1, 2005)

 ตัวอยาง

 ตัวอยาง

การเล‹นบทบาทสมมติ สถานการณ�จำ ลอง 
ละคร
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 อนึ่งเปนที่นาสังเกตวากิจกรรมตาง ๆ ที่ได
นาํเสนอไวเปนตวัอยางขางตนนัน้ลวนเปนกิจกรรม
ที่เนนการปฏิบัติ ดังนั้นในการวัดและการประเมิน
ผลจึงไมอาจใชแบบทดสอบ กระดาษ ดินสอ 
แตเพียงเทานั้น ครูผูประเมินตองใชวิธีการอื่น ๆ 
ที่หลากหลาย เชน การสังเกต การสัมภาษณและ
สอบถาม การเขียนอนุทิน การทําแฟมผลงาน 
เปนตน วธิกีารดงักลาวจะชวยทาํใหไดขอมลูในการ
ประเมินความสามารถในการแสดงออก รวมทั้งจุด
เดน จุดดอยของผูเรียนดวย 
 นอกจากนี้ Cohen (1994) และ Lussier 
& Turner (1995) ไดใหขอเสนอแนะวาการ
ประเมินผลทางภาษาตามแนวโนมในปจจุบันมิได 
มุงทีเ่นือ้หาหรอืความหมายของคาํหรอืของประโยค 
แตจะประเมินพฤติกรรมการใช ภาษาสื่อสาร 
(le savoir-faire) ที่สอดคลองกับสถานการณ 
บุคคล กาละ และเทศะ โดยจะดูรวมไปถึงองค
ประกอบดานสถานภาพ บทบาท อารมณ สถานที่ 
การกระทํา และการใชวัจนกรรมที่ถูกตองและ
เหมาะสม โดยผูสอนจะตองหยิบยกสถานการณที่
ปรากฏอยูในประสบการณหรือในชีวิตประจําวัน
ของผูเรียน เชน การเขียนจดหมาย การจดบันทึก
ขอความ การเขียนเรียงความ หรอืการพดูอภปิราย
กลุมยอย การสัมภาษณงาน เปนตน 
 ดังนั้นจะเห็นไดวาการประเมินผลการใช
ภาษาในสถานการณเปนการตรวจสอบการแสดงออก
ทางภาษาของผูเรียนโดยผานทางชิน้งานหรอืผลงาน
ซึง่ตองอาศัยทักษะสัมพนัธทางการใชภาษาในระดบั
ตาง ๆ  รวมทัง้การใชสือ่หรอืสิง่เราทีห่ลากหลายดวย 
เชน การฟงเทปบันทึกเสียง และการอานบทความ
จากส่ิงตีพิมพ ทั้งนี้ชิ้นงานที่กำ หนดใหผูเรียนทำ 

ควรตองมีความหมายดวยเชนกัน และเปนงานที่มี
เปาหมายใหผูเรียนไดใชภาษาเพื่อสื่อความหมาย 
เชน การใชวัจนกรรมในการสื่อสาร เปนตน ควร
กำ หนดชิ้นงานหรือมอบหมายงานที่อยูในสถาน-
การณของการสื่อสารที่ใกลเคียงกับความเปนจริง
ของการสือ่สารในชวีติประจำ วนัใหมากทีส่ดุ (real-
life situation) และควรเปนหวัขอเรือ่งหรอืประเดน็
ท่ีเปนท่ีสนใจของผูเรียน เพ่ือกระตุนใหผูเรียน
เกิดความสนใจในการทำ งานที่มอบหมายนั้น ๆ 
นอกจากนี้ชิ้นงานหรือการมอบหมายงานใหผูเรียน
ทำ ควรเปนหัวขอเร่ืองท่ีสามารถใหขอมูลและความรู
ใหมแกผูเรยีนได ซึง่จะทำ ใหชิน้งานทีม่อบหมายนัน้
มีความหมายและมีความสำ คัญในความรูสึกของ
ผูเรยีน โดยจะตองมุงเนนทีก่ารแสดงความสามารถ
ทางภาษาของผูเรียนจริง ๆ ดังเชน การแสดง
บทบาทสมมติ การแกปญหา การฟงบทสนทนา 
การบรรยายรูปภาพ การเลาเรื่องผจญภัย หรือ
ความเขาใจในการอานเรือ่ง เปนตน ท้ังนีน้กัวิชาการ 
(McNamara & Roever, 2006; Lepage & 
Marty, 2008) ไดเสนอแนะใหครูผูสอนที่จะตอง
จัดทําแบบทดสอบทางภาษาควรคํานึงถึงความ
เสมือนจริงของสถานการณในการสื่อสารใหมาก
ท่ีสุด เชน การนำ บทอาน สถานการณ ชิ้นงาน
ตาง ๆ ที่ใกลเคียงกับชีวิตมาใช โดยที่ครูผูสอนไม
ตองเขียนหรือผลิตขึ้นใหม แตควรตองเลือกส่ือ 
เอกสารนั้น ๆ  หรือชิ้นงานที่มีบริบทเหมาะสม และ
สามารถใชวัดระดับความรู ความสามารถของผู
เรียนกลุมเปาหมายไดอยางแทจริง รวมทั้งตอง
ชี้แจงเกณฑการประเมินของชิ้นงานนั้น ๆ โดย
กำ หนดเกณฑประเมินที่ชัดเจนและเปดโอกาสให
ผูเรียนมีสวนรวมและรับรูผลการประเมินนั้นดวย 



๓. ทักษะและความสามารถในการใชŒภาษา
ต‹างประเทศเพื่อการสื่อสาร
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Apprécier
การประเมิน ขอมูลที่ไดรับ

Inférer
การเชื่อมโยงเหตุ–ผล การสรุปอางอิง

Comparer
การเปรียบเทียบขอมูล

Réorganiser
การจัดกลุม ประเภทขอมูล

Repérer
การเลือกขอมูล

 ในการวดัและการประเมนิความสามารถทาง
ภาษาจะตองคำ นึงถึงระดับของทักษะและความ
สามารถในการใชภาษาดวย ซึ่งมีหลายระดับ จาก
งายไปสูยาก จากทกัษะขัน้พืน้ฐานไปสูทกัษะทีส่ลบั
ซับซอนมากขึ้น การวัดและการประเมินทักษะและ
ความสามารถของการใชภาษาของผูเรียนสวนหนึ่ง
ก็คือการใหผูเรียนไดทดสอบ หรือทำ ชิ้นงาน หรือ
แสดงพฤติกรรมการใชภาษาในระดับตาง ๆ นั้น 
การจะทราบวาผูเรียนคนใดมีทักษะและความสามารถ
ของการใชภาษาอยูในระดับใดก็ตองพิจารณาดู
จากเกณฑหรือตัวบงชี้พฤติกรรมการใชภาษาของ
ผูเรียนวาอยูที ่ระดับใด สามารถทำ ขอสอบหรือ

 ทั กษ ะก า ร รั บ ส า ร  ( les habiletés 
réceptives) ไดแก การฟงและการอานนัน้ ควรจะ
วัดและประเมินทักษะในการเลือกขอมูลหรือ
ใจความสำ คัญจากสิ่งที่ฟงหรืออานได ทักษะการ
จัดกลุม/ประเภทขอมูล การเปรียบเทียบ การ
เชื่อมโยงเหตุและผล การทำ นาย และการแสดง
ความคดิเห็น โดยอาจใชเทคนคิการวดัและประเมนิ
ไดหลากหลาย ระดับของทักษะและความสามารถ
ในการรับสาร แบงเปน 5 ระดับ จากระดับงายไป
สูระดับยากที่มีความสลับซับซอนมากขึ้นดังนี้

ทำ ชิ้นงานที่ตองใชทักษะหรือความสามารถใน
ระดับสูงขึ้นไดหรือไม ดังที่ Lussier (1992) ได
เสนอแนะไว โดยจัดประเภทแยกตามทักษะการ
รับสารและทักษะการสงสารไวดังนี้

ระดบัทกัษะและความสามารถในการรบัสาร
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 จากผังขางตนจะเห็นไดวาทักษะและความ
สามารถในระดับพื้นฐานจะเปนงานประเภทงาย ๆ 
คือ Repérer เชน การใหผูเรียนแยกแยะ เลือก
ขอความจากขาวสารที่อานหรือที่ไดยิน ไปสูงานใน
ระดับที่ยากขึ้น คือ Réorganiser เชน ใหผูเรียน
จัดกลุม จัดประเภท เชื่อมโยงเหตุการณ จับคู
หมวดหมู และระดับตอมา คอื Comparer ขัน้การ
เปรียบเทียบ บอกความตางและความเหมือนของ
ขอมูล ขาวสารนั้น ๆ  ได ไปสูขั้น Inférer คือบอก
ความเปนเหตเุปนผลได สรางขอสรปุอางองิได แปล
ความและตีความได อธิบายปรากฏการณ ทำ นาย
และคาดเดาได ระดับขั้นสุดทาย คือ Apprécier 
ผูเรยีนตองสามารถแยกแยะขอความจรงิ หรอืสิง่ที่
เปนจริงจากขอความที่เปนความคิดเห็น หรือ
ขอความที่ เปนการแสดงอารมณความรูสึกได 
รวมทั้งสามารถประเมินไดวาขอความหรือสาร
นั้น ๆ มีความถูกตองมากนอยอยางไร

 จะเห็นไดวาระดับทักษะและความสามารถ
ในขั้นตน ๆ จะเปนพ้ืนฐานของการพัฒนาทักษะ
และความสามารถในขั้นสูงขึ้น ดังนั้นการฝกฝน
ใหผูเรียนไดมีทักษะและความสามารถในระดับสูง
ก็คงตองผานการฝกฝนในระดับตน ๆ กอน และ
การจะใหผูเรียนมีทักษะและความสามารถไปถึง
ระดับที่สูงขึ้น ครูผูสอนก็ควรใหผูเรียนไดมีการ
ฝกฝนโดยผานทางชิ้นงานที่ผูเรียนตองใชความรู 
ความสามารถและการแสดงพฤตกิรรมการใชภาษา
ในระดับสูง หรือผูสอนอาจสอดแทรกดวยการ
ต้ังคำ ถามท่ีกระตุนใหผูเรียนไดใชทักษะและความ
สามารถข้ันสูงในการตอบคำ ถามหรือในการแสดงออก
ทางการปฏิบัติ ดังตัวอยางตอไปนี้

 ตัวอยาง

CONSIGNES HABILETÉS VISÉES
1. Comprendre des directives à l’oral en traçant 

le chemin parcouru sur une carte.
Repérer

2. Trouver un titre à un texte. Inférer
3. Replacer dans l’ordre une série d’illustrations à 

partir du texte ci-après.
Réorganiser

4. Dire ce qui différencie Paul de Louise d’après les 
deux descriptions qui suivent.

Comparer

5. Nuancer les opinions d’Isabelle dans le texte. Apprécier

 (ที่มา: Lussier, 1992: 77)

 นอกจากนี้ Lussier (1992) ไดเสนอแนะ
ประเภทของงานและเทคนิคที่ใชในการประเมินผล 
ซึ่งตองสอดคลองกับระดับของทักษะและความ
สามารถในระดับตาง ๆ เชน ในระดับ Comparer 
ครูผูสอนอาจประเมินโดยใหผูเรียนแยกแยะหรือ

เชื่อมโยงเหตุการณที่สอดคลองกัน หรือบอก
ความเหมือนและความแตกตางจากเรื่องตาง ๆ ที่
ไดอานไป หรือในระดับ Inférer นั้น อาจกำ หนด
ใหผูเรียนหาความสัมพันธของเหตุและผล โดยให
ตอบคำ ถาม “Pourquoi” เปนตน 



60   วารสารสมาคมครูภาษาฝร่ังเศสแหงประเทศไทย ในพระราชู ปถัมภฯ ฉบับท่ี ๑๒๗ ปท่ี ๓๗ เลม ๑ (ม.ค.–มิ.ย. ๒๕๕๗)

 ทักษะการสงสาร (les habiletés produc-
tives) ไดแก การพูดและการเขียน ครูผูสอนควร
วัดและประเมินทักษะหรือความสามารถในการ
นำ ความรูไปใช เชน ใหผูเรียนเขียนสั่งของ หรือ
ใหอานเรื่องแลวเขียนยอความ หรือการวัดและ

ประเมินทักษะการต้ังคําถาม การยืนยันในการ
แสดงความคิดเห็น ความรูสึก ความสนใจ รวมทั้ง
ทักษะในการมีปฏิสัมพันธ ระดับของทักษะและ
ความสามารถในการสงสารแบงเปน 4 ระดับ ดังนี้

Interagir
การอภิปราย แสดงความคิดเห็น

Affi rmer
การบรรยาย การเลาเรื่อง

Interroger
การตั้งคำ ถาม

Réutiliser
การสรุปขอมูล การยอความ

(ที่มา: Lussier, 1992: 77)

 การจัดระดับทักษะขางตนแสดงใหเห็นวา
ทักษะและความสามารถในการสงสารในระดับตน
ที่ เปนพื้นฐานของการพัฒนาในระดับสูง คือ 
Réutiliser ไดแก การใหผูเรียนสรุปขอมูลขาวสาร 
หรอืการใหผูเรียนเขียนคำ รอง หรอืการทำ ยอความ
จากเร่ืองทีอ่าน ตอมาคอืระดบั Interroger คอืการ
ใหผูเรียนตั้งคำ ถามเกี่ยวกับขอมูลหรือสารที่รับมา 
ขั้นตอมาคือ Affi rmer ในขั้นนี้ผูเรียนตองสามารถ

สรางประโยคหรอืแสดงออกดวยการเขยีนบรรยาย 
การเลาเร่ืองในบริบทเฉพาะเจาะจงได และใน
ขั้นสุดทาย Interagir เปนระดับท่ีคาดหวังวา
ผูเรยีนจะตองสามารถอภปิราย สนทนาแลกเปลีย่น
ความคดิเห็นเกีย่วกบักจิกรรมตาง ๆ  บุคคลตาง ๆ  
วตัถ ุหรอืสถานทีต่าง ๆ  หรอืการแสดงอารมณและ
ความรูสึกทั้งหลาย ดังตัวอยางตอไปนี้

ระดบัทกัษะและความสามารถในการส‹งสาร
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 ตัวอยาง

 (ที่มา: Lussier, 1992: 81)

Consignes Rôle de l’élève Habileté visée
1. Transmettre un message téléphonique 

à un ami.
Émetteur Réutiliser

2. Décrire une photo. Émetteur Affi rmer
3. Demander à quelqu’un de préciser sa 

pensée.
Émetteur Interroger

4. Résumer par écrit un message oral. Émetteur Réutiliser
5. Participer à un débat. Émetteur/récepteur Interagir
6. Discuter d’un événement. Émetteur/récepteur Interagir

 สำ หรับประเภทของงานและเทคนิคที่ใชใน
การประเมินความสามารถในการสงสารระดับ
ตาง ๆ  สามารถทำ ไดหลากหลาย โดยอาจใหผูเรยีน
พูดหรือเขียนตอบอยางจำ กัด เชน การใหแปลง
รปูประโยคตามตัวอยาง หรอืงานกึง่อสิระ เชน การ
จดบันทึก หรือการใหเขียนเรียงความอยางอิสระ 
เชนเดยีวกบัการประเมนิความสามารถในการเขยีน 
ในระดับ Affi rmer อาจกำ หนดใหผูเรียนตอบ
คำ ถามจากส่ือหรือส่ิงเราที่นำ เสนอหรือใหบรรยาย
ความรูสึก เหตุการณ หรือเลาเรื่อง เปนตน 
 การจัดระดับทักษะและความสามารถ
ทางการใชภาษาตางประเทศนี้จะเอื้อตอผูสอนใน
การกำ หนดเกณฑการตรวจใหคะแนน เชน ความ
เขาใจในการอานเรื่อง หรือการเขียนยอความ หรือ
เกณฑการใหคะแนนในการแสดงบทบาทสมมติ 
การพูดบทสนทนา โดยสามารถกำ หนดจากระดับ
ทักษะตาง ๆ ดังกลาวขางตน

 การวดัและการประเมนิความสามารถในการ
ใชภาษาตางประเทศนั้นเปนการประเมินความ
สามารถในการใชภาษาเพื่อสื่อความหมาย การ

เชื่อมโยงและความตอเนื่องของเนื้อความหรือ
เนื้อหา เนนที่การวัดและประเมินการใชภาษาหรือ
วัจนปฏิบัติ (pragmatics) ซึ่งก็คือการวัดความ
สามารถที่จะปฏิบัติหรือกระทําใด ๆ และมี
ปฏสิมัพนัธโดยผานทางการใชภาษานัน่เอง เปนการ
วัดที่นําไปสูการเชื่อมโยงระหวางการสรางชิ้นงาน 
การประเมินตามสภาพจริงและการปฏิบัติ ซึ่งตอง
มบีรบิททางสังคม คาํตอบหรอืการตอบของผูเรยีน
มักแสดงออกผานทางการทําชิ้นงาน การพูดหรือ
การเขียนจําลองสถานการณของชีวิตจริง การ
ประเมินการใชทักษะภาษาในสภาพการสื่อสารจริง
จะมีลักษณะเปนทักษะสัมพันธ ดังนั้นครูผูสอน
ท่ีจัดทําแบบทดสอบทางภาษาควรตองคํานึงถึง
ความเสมือนจริงของสถานการณในการส่ือสารให
มากทีส่ดุ โดยคาํนงึถงึองคประกอบของการใชภาษา
เพื่อการสื่อสาร ไดแก ดานภาษา ดานบริบทสังคม 
และดานปฏิบัติ ในการเลือกใชรูปแบบ วิธีการ
และกิจกรรมการวัดและประเมินนั้นควรคํานึง
วัตถุประสงค บริบทและสถานการณในการสื่อสาร
จริง ระดับและทักษะความสามารถทางภาษา
ที่จะวัด ลักษณะชิ้นงาน และเกณฑการประเมิน 
เปนตน
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เอกสารอŒางอิง

Bonjour !
J' aime le français.



ภาษากายคืออะไร

ภาษากายกับการทํางานของล‹าม
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 กอนหนาที่มนุษยเราจะประดิษฐสัญลักษณ
จนกลายมาเปนตัวอักษรเพื่อใชเปนภาษาพูดและ
เขยีนในการส่ือความหมาย มนษุยใชภาษากายเปน
หลักในการสื่อสาร ปจจุบันนี้แมเราจะใชภาษาพูด
เปนหลักในการสื่อสาร แตภาษากายก็ยังคงความ
สําคัญในการสื่อสารอยางย่ิง มีการศึกษาทาง
จิตวิทยาและพบวา มนุษยใชการสื่อสารผานทาง
คาํพดูเพียง ๗% อีก ๓๕% ผานทางโทนเสยีง และ 
๕๕% ผานทางภาษากาย (ต. ตุย, ๒๕๕๕: ๑๑) 
ซึ่งเราเห็นไดจากนักแสดงตลกในอดีตอยางเซอร
ชาลส สเปนเซอร แชปลนิ จเูนยีร หรอืทีเ่รารูจกักนั
ในชื่อ ชารลี แชปลิน หรือในยุคปจจุบันอยาง 
โรวนั แอตคนิสนั หรอืมสิเตอรบนี ทีส่ามารถสือ่สาร
อารมณและความคิดตาง ๆ  ออกมาไดโดยไมจาํเปน
ตองพูดแมแตคําเดียว

โดยเฉพาะผลงานการศกึษาของศาสตราจารยพอล 
เอ็กแมน (Paul Ekman) แหงมหาวิทยาลัย
แคลิฟอรเนีย ซานฟรานซิสโก ที่ศึกษา Micro 
expression เพื่อจับสัญญาณภาษากายในชั่วเสี้ยว
วนิาทบีนใบหนาและตคีวามหมาย ศาสตราจารยได
นําความรูจากการวิจัยมาสรางเปนสื่อการฝกอบรม
ดานการอานภาษากายใหกับบุคคลที่ตองใชความรู
ดานภาษากายในการจับพิรุธ พิสูจนความจริงใจ 
หรือตองการเปนตอในการเจรจา เปนตน 

* อาจารยวิชาการแปลและลามผูเชี่ยวชาญเฉพาะดาน

 ภาษากาย คือ การสือ่สารอารมณ ความรูสกึ 
ความคิด ผานทางอวัยวะตาง ๆ  ของรางกาย ไมวา
จะเปนใบหนา ดวงตา มือ ขา และอื่น ๆ  โดยภาษา
กายท่ีแสดงออกมานั้น มีทั้งแบบรูตัวและไมรูตัว 
ภาษากายเปนสิ่งที่สามารถยืนยัน “ความหมาย” ที่
ผูพูดตองการจะสื่อ แตในขณะเดียวกัน ภาษากาย
ก็สามารถ “ทรยศ” ผูพูดไดในกรณีที่ “ปากไมตรง
กับใจ” ทําใหมีการศึกษาภาษากายอยางลึกซึ้ง 

 ปฏิเสธไมไดวางานของลาม เปนงานท่ีตอง
ออกสังคมและพบปะผูคนจํานวนมาก งานลาม
จึงเปนงานที่ตองการความเชื่อถือสูง โดยทั่วไปคน
จะประเมินคุณภาพของคนอื่นจากปจจัยภายนอก
เปนอันดับแรก โดยเฉพาะอยางยิ่งการแตงตัว 
ซึง่ถือเปนภาษากายรูปแบบหนึง่ท่ีสามารถทําใหเกิด
กระบวนการคิดเชิงเทิดทูน (Halo effect) เพราะ
มนุษยเชื่อวา เมื่อมีสิ่งใดสิ่งหนึ่งดี สิ่งอื่น ๆ ก็จะดี
ตามไปดวย เชน คนแตงตัวดี นาจะเปนคนดีหรือ
คนฉลาด ในขณะเดียวกันคนที่แตงตัวไมดี ก็จะ
ถูกตีความวาสิ่งอื่น ๆ จะไมดีตามไปดวย (Devil 
effect) ดังนั้นลามจึงตองดูแลการแตงกายให
เหมาะสมกับงาน เชน เมื่อลามทํางานใหกับผูดํารง
ตําแหนงสําคัญ ลามควรแตงตัวตามสากลนิยม ใส

อภิชาต เพิ่มชวลิต*

ความสําคัญของภาษากายตอการทํางานลาม
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สูทผูกไท ซึ่งนอกจากเปนการสรางความนาเชื่อถือ
แลว ยังเปนการใหเกียรติบุคคลที่เราทํางานใหอีก
ดวย ในขณะเดียวกัน หากไปเปนลามงานเปดตัว
สนิคาท่ีเนนความทนัสมยัหรอืเปนลามใหกับวงการ
ดารานักรอง ลามก็ตองรูจักเลือกการแตงตัวให
เหมาะสมทัง้รปูแบบและสสีนั การใสเสือ้ราชปะแตน
ไปทํางานอาจทําใหภาพที่เจาของงานสื่ออาจผิด
เพี้ยนไป เพราะลามจะมีโอกาสอยูในรูปเดียวกับ
บคุคลสาํคญัทีส่ดุของงานเสมอ บริษทัเคร่ืองสาํอาง
บางแหง จะขอใหลามสงรูปใหดูกอนตัดสินใจจาง
งาน เพื่อจะไดมั่นใจวาลามจะไมทําใหภาพลักษณ
บริษัทมีปญหาเมื่อตองออกสื่อสาธารณะ บางกรณี
หากไมแนใจ ลามก็ควรจะสอบถามเจาของงานวา
ตองการใหลามแตงตัวในลักษณะใด 

การทํางานในวงการแฟชั่น ลามตองดูแลการแตงตัวให
เหมาะสม เพื่อรักษาภาพลักษณของสินคา

มีอีกฝายหนึ่งโกหกหรือเผลอพูดคําสบถใสอีก
ฝายหนึ่ง ลามก็จะตองเก็บอาการเยาะเยยหรือ
ขบขนั สะกดไมใหยิม้มมุปาก หรอืเบกิตาเมือ่ตกใจ 
เพื่อไมใหอีกฝายหนึ่งเกิดความรูสึกคลางแคลงใจ
ในสถานการณ แตบางคร้ังผูพูดก็มีอาการสอพิรุธ
จนถูกจับไดเอง กรณีเชนนี้เคยเกิดขึ้นครั้งหนึ่ง
เมื่อบริษัท เอ จากยุโรปตองการไดขอมูลของ
บริษัท บี ในประเทศไทย จึงทําทีเขาไปขอขอมูล
โดยอางตัววาเปนลูกคาและสนใจซื้อผลิตภัณฑ 
บริษัท บี เตรียมเอกสารดานราคามาเจรจา แตขณะ
ท่ีคุยกันอยูนั้น บริษัท บี ไดกลาวถึงคูแขงท่ีชื่อ
บริษัท เอ ตัวแทนบริษัท เอ เมื่อไดยินชื่อบริษัท
ตนเองมีอากัปกิริยาแปลกไปทันทีจนบริษัท บี 
เริ่มสังเกตเห็น เชน พูดตะกุกตะกัก เหง่ือซึม 
เขยาขา และขยีจ้มกูบอยครัง้ ซึง่อาการหลังสุดเปน
สญัญาณโกหกทีรู่จกักนัดใีนชือ่ Pinocchio effect 
หรือจมูกพิน็อคคิโอ ท่ีเมื่อคนโกหกจะเกิดความ
รอนรอบจมูกทําใหเยื่อบุในจมูกเกิดระคายเคือง 
ตวัแทนบรษัิท บ ีอานสัญญาณพิรธุออก จงึไมมอบ
เอกสารดานราคาใหและยุติการเจรจา 
 การแนะนาํตัวเองของลาม นอกจากภาษาพูด
จะตองเสียงดงัฟงชดัแลว ภาษากายกต็องหนกัแนน
ชัดเจน เชน การยิ้มจะตองยิ้มจริงใจ ดวยการยิ้ม
ทั้งปากและดวงตา ไมใชยิ้มแบบหนากลองถายรูป 
เพราะการยิ้มจริงใจกับการฝนยิ้มนั้น ใชมัดกลาม
เนื้อบนใบหนาที่ตางกัน รอยยิ้มที่จริงใจจะใชมัด
กลามเนื้อบริเวณดวงตารวมดวย จึงทําใหเกิดรอย
ยนบริเวณดวงตาแตกตางจากการฝนย้ิมอยาง
ชดัเจน การจบัมอืจะตองจบัเต็มฝามอืและบีบแนน
พอประมาณ เพื่อใหเกิดความรูสึกมั่นใจ ไววางใจ
และเปดใจรับลามเขาเปนสวนหนึ่งในการทํางาน
ไดงายยิ่งขึ้น ในกรณีที่ลามตองทําหนาที่แนะนํา
บคุคลอืน่ใหผูจางงาน หลีกเลี่ยงการใชนิ้วชี้ไปยัง

 ลามจะตองสามารถควบคุมอากัปกิริยาและ
มีสมาธิอยูกับงานใหมากที่สุด กิริยาทาทางที่ลาม
แสดงออกจะมีผลตอการตีความหมายของผูฟง 
เชน เมื่อลามแปลพรอมกับเงยหนามองเพดาน
และไมสบตากับผูฟง (ในกรณีลามพูดตามหรือ 
consecutive) อาจทําใหผูฟงไมมั่นใจวาลามแปล
ถกูตองหรือไม หรือในกรณทีีล่ามรูวา ในขณะเจรจา 
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ตูลามมักจะต้ังในแนวขนานไปกับหองประชุม ซ่ึงบางครั้ง
ทำ ใหลามมองเห็นผูพูดและรายละเอียดที่ฉายบนจอไมชัด

บุคคลที่ตองการแนะนํา เพราะการชี้นิ้วแสดงถึง
ความกาวราวและตองการควบคุม แตใหใชการ
หงายมือแลวผายไปยังคนคนนั้น เพราะการผาย
ฝามือหงาย เปนการแสดงถึงความออนโยนและ
เปนมิตร 
 เมื่อนั่งโตะเจรจา ลามควรนั่งหางจากผูพูด
ประมาณหนึ่งศอก ซึ่งเปนระยะที่รับรูภาษากาย
ผูพูดไดดีที่สุด โนมตัวเขาหาผูพูดเล็กนอย พยัก
หนาสงสญัญาณวาเขาใจ หลกีเลีย่งการกอดอกขณะ
ฟงและแปล เพราะการกอดอกสื่อความหมายวา
เรื่องที่พูดนั้นไมนาสนใจ รวมทั้งหลีกเลี่ยงการปน
หรือกดปากกาตลอดการทํางาน เพราะเสียงหรือ
การเคลื่อนไหวซํ้า ๆ บนโตะเจรจา เปนสิ่งที่ไมพึง
ประสงคเมื่อเกิดสถานการณตึงเครียด แมวาการ
ปนและกดปากกาจะเปนการกระทําที่เพิ่มสมาธิให
กับลามก็ตาม
 ลามควรศึกษาวัฒนธรรมการรับรูภาษากาย
ที่แตกตางกันในแตละประเทศ เพื่อปฏิบัติตนได
อยางถูกตองและใหคําแนะนํากับผูจางได สราง
ความเปนมืออาชีพใหกับงานลาม โดยเฉพาะอยาง
ย่ิงการเปดประชาคมเศรษฐกิจอาเซียนที่จะเกิดขึ้น
เร็ว ๆ นี้ จะเปดโอกาสใหลามไดเดินทางไปทํางาน
ในประเทศอาเซียนตาง ๆ ดังนั้นลามจึงควรรูวา 
ระหวางการเจรจากับลูกคาจากอินโดนีเซีย บรูไน 
(และตะวนัออกกลาง) หามยืน่นามบตัรหรอืสิง่ของ
ใหดวยมอืซายขางเดยีว เพราะถอืวามอืซายเปนมอื
ที่สกปรก ในประเทศบรูไนหามใชนิ้วชี้ชี้ของ แตให
ใชนิ้วโปงแทน รวมถึงภาษากายในประเทศอื่น 
เชน หามสงสัญญาณวา “โอเค” ดวยการทาํวงกลม
ดวยน้ิวโปงและน้ิวช้ีในประเทศบราซลิเพราะนัน่คอื
คําดาที่หยาบคาย หรือหามกางนิ้วมือใสหนา
ชาวกรีก เพราะเปนสัญลักษณการดูถูกกัน เปนตน

 การทีภ่าษากายมบีทบาทสาํคญัในการสือ่และ
ยืนยันความหมาย ภาษากายจึงเปนปจจัยสําคัญ
หนึ่งท่ีลามจําเปนตอง “เขาถึง” เพราะการส่ือสาร
จะเกิดประสิทธิภาพสูงสุดเมื่อการไดยินทํางาน
ประสานกับการมองเห็นอยางสมบูรณ แตการ
ทํางานลามแบบพูดพรอมในตู (Simultaneous) 
ลามมักจะพบอุปสรรคในการเขาถึงภาษากายของ
ผูพูด เนื่องจากผูจัดงานมักตั้งตูลามในตําแหนงที่
ทําใหลามมองเห็นผูพูดไมชัดเจน ซึ่งสงผลตอการ
ทํางานของลามท่ีมคีวามจาํเปนตองเห็นสีหนาทาทาง
ของคนพูดเพื่อใชยืนยันความหมาย เชน หากลาม
ไมเห็นผูพูด เมื่อไดยินคําวา “good” ลามจะแปล
วา “ดี” แตถาหากลามเห็นทาทางยักไหลของผูพูด 
ลามจะเขาใจทันทีวา “good” ในกรณีนี้ ไมใช “ดี” 
แตเปนเพียง “ก็ดี” หรือ “ก็คงดี” หรือเมื่อผูพูด
พูดวา “this one and that one” ลามจะแปลได
ดีขึ้นเมื่อเห็นการชี้ของผูพูด และแทนที่จะแปลวา 
“อนันีก้บัอนันัน้” ลามอาจชวยใหแปลใหชดัเจนกวา
เดิมเปน “อันทางซายและทางขวา” เปนตน 
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 การตัง้ตูลามในตาํแหนงทีล่ามเหน็ผูพดูชดัเจน 
นอกจากทําใหการแปลมีความแมนยํามากขึ้นแลว 
ในบางกรณียังชวยใหลามทํางานกับผูพูดไดเปน
อยางด ีเพราะบางคร้ังลามตองสือ่สารกับผูพดู เชน 
ในกรณีผูพูดลืมเปดไมโครโฟน ลามจะเปนคนแรก
ท่ีมีปฏิกิริยาและจะสงสัญญาณใหผูพูดดวยภาษา
กายดวยการช้ีไปที่หูฟงตนเองและพลิกฝามือใน
แนวตั้งไปมาอยางรวดเร็ว เพื่อบอกวาตนเองไม
ไดยินเสียง ผูพูดจึงเปดไมโครโฟนและถามลามวา
ไดยินหรือไม ลามก็จะตอบกลับอีกครั้งวาไดยิน
แลวดวยการใชภาษามือ หรือบางครั้งผูพูดตกลง
กับลามไวว า ถาพูดเร็วเกินไปใหสงสัญญาณ 
ลามก็จะใชมือโบกขึ้นลงเปนจังหวะชา ๆ เพื่อ
สงสัญญาณใหผูพูดชะลอความเร็วในการพูดได
เชนกัน ดวยเหตุนี้ บริษัทผูทําการติดตั้งตูลาม
จึงตองพิจารณาตําแหนงของตูลามโดยคํานึงถึง

สิ่งแวดลอมที่ดีในการทํางานของลามเปนหลัก ซึ่ง
หลายครั้งถูกละเลยดวยเหตุผลของความสะดวก
และสวยงาม
 ดวยเหตุที่วา “สิบปากวา ไมเทาตาเห็น” 
ภาษากายจึงมีสวนสําคัญในการส่ือสารท้ังในแง
ระหวางผูพูดกับลาม และลามกับผูฟงคนอื่น ลาม
จงึควรศกึษาหาความรูเพิม่เตมิเพือ่ใชประโยชนจาก
ภาษากายในการพัฒนาศักยภาพการทํางาน เพิ่ม
ประสิทธิภาพในการสื่อสารใหสมบูรณ ปองกัน
ปญหาอันเกิดจากปฏิกิริยาท่ีเหนือการควบคุมและ
จากความแตกตางทางวัฒนธรรม พรอมกับทํา
หนาทีส่รางความเขาใจถงึความสาํคญัของภาษากาย
ใหกับบุคคลอื่นที่เกี่ยวของกับการใชบริการลาม 
เพื่อใหลามไดทํางานในสภาพแวดลอมที่เหมาะสม
และสามารถดงึศกัยภาพในการทํางานของลามออก
ไดใหมากที่สุด
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 ขณะที่การศึกษาไทยมีการแสดงความคิด
เห็นกันมากวา ควรมีการตกซํ้าชั้นไหม บางคน 
(ท่ีเปนครู) บอกวาควร ผูมีอํานาจในกระทรวง
ศึกษาบอกวาควร เมื่อเด็กอานไมออก เขียนไมได 
จะใหขึ้นชั้นไดอยางไร บางคน (ที่เปนพอแม) บอก
วาการศึกษาของเรากาวมาไกลแลวจะยอนกลับไป
ใชแบบเการึไง
 แตที่นี่มีการตกซํ้าชั้น กวาจะมีการตัดสินให
นักเรียนซํ้าช้ันจะมีการติดตาม พูดคุย แนะนํา 
แกไข ตักเตือน ตอเนื่องมาตลอดปการศึกษา 
เปนการทํางานรวมกันของทุกฝาย บุคลากรใน
โรงเรยีนที่เกี่ยวของกับเด็กและพอแมของเด็ก 
 เริ่มตนเทอมแรก ครูประจําชั้นจะทํา syn-
thèse de classe เพื่อวิเคราะหเด็กในชั้นเปนราย
บุคคล ทัง้พฤตกิรรมและการเรยีน ผลการวเิคราะห
จะสงใหครทูกุคนทีส่อนในชัน้น้ันรับทราบ เปนภาพ
รวมของหอง และแยกเปนรายบุคคลสําหรับ
นักเรยีนทีต่องดแูลเปนพเิศษ เชน ขาดความรบัผิด
ชอบตอการเรียน มีสมาธิในการเรียนไมตอเนื่อง
สม่ําเสมอ ออนภาษาฝรัง่เศส การแกปญหาเริม่จาก
นัดพบผูปกครองเพ่ือพูดคุย บางกรณีมีการทํา
จดหมายเปนหลักฐานรวมกันวาผูปกครองตองให
ความรวมมืออยางไรบาง ละเอียดมาก เชน ชวยดู
การจัดกระเปานักเรียนทุกวันสําหรับเด็กที่ชอบลืม
เอกสารการเรียนอุปกรณการเรียน ชวยดูการทํา
การบาน ฯลฯ ถาเดก็ออนภาษาฝรัง่เศสซึง่เปนภาษา

ท่ีใชในการเรยีน เดก็คนนัน้ตองมชีัว่โมงเรยีนเสรมิ
ตลอดปการศกึษา เรยีกวา FLESCO (le français 
langue étrangère et de scolarisation) บางคน
ที่มีปญหาพิเศษ เชน เด็กมีอาการบกพรองใน
การอาน มีปญหาในการอานเขียน สะกดคําติดขัด 
ผสมคาํไมได จดัเปนความผดิปรกตเิฉพาะดานการ
เรียนรู (Learning Disorder) ซึ่งเปนสาเหตุจาก
ความผิดปรกติของการทํางานที่เซลลสมองซีกซาย
เรียกวา dyslexia เจาหนาที่ของโรงเรียน เรียกวา 
orthophoniste จะติดตามตลอดปพรอมรายงาน 
และคาํแนะนาํวาครคูวรใหงานจดัการเรยีนการสอน
ใหเด็กเหลานี้ในลักษณะแบบใด
 เทอมทีห่นึง่และเทอมทีส่องจะมวีนัทีค่รแูละ
ผูปกครองพบกนั (rencontre parents-profs) ของ
แตละระดบัชัน้ในตอนเยน็หลงัเลกิเรยีน ครปูระจาํ
ชัน้จะแจกตารางนดัหมาย มชีือ่วชิา ชือ่คร ูและหอง
ที่นัดพบ เด็กจะนําตารางมาใหครูเลือกเวลานัดพบ 
(เจ็ดนาทีตอคน) ผูปกครองบางคนขอนัดพบครู
ทุกคน บางคนขอนัดพบเฉพาะวิชาสําคัญ หรือวิชา
ท่ีลูกตนเองมปีญหา ครูเปนฝายขอนดัก็ได ส่ิงท่ีฉนั
ประทับใจ คือ ผูปกครองถือกระดาษเขามาคุย
ดวยแลวจดบันทึกทันทีสิ่งที่ครูตั้งขอสังเกตเรื่อง
พฤติกรรมลูกของเขาตามรายวิชา ทั้งนิสัย ความ
ตั้งใจเรียน และผลการเรียน ดังนั้นครูตองเตรียม
ขอมูลใหดีกับขอซักถามของพอแม 

ครูแอว

ที่นี่มีความแตกตางมากมาย (ตอนที่ ๔)
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 เมื่อสิ้นเทอมในแตละเทอม จะมีการประชุม
ประเมินผลซึ่งเรียกการประชุมนี้วา Conseil de 
classe ซึ่งสมชื่อจริง ๆ  นอกจากมีการพิจารณาผล
การเรยีนของนกัเรยีนรวมกนัแลว เดก็ทีด่กีจ็ะมกีาร
ชืน่ชม เดก็ทีม่ปีญหากจ็ะมกีารแนะนาํตกัเตอืน การ
ประชุมนี้จะมีทุกสิ้นภาคเรียน กอนการประชุม
ครูจะลงคะแนนรวมสิ้นเทอมพรอมคําชมและ
คําเสนอแนะ (Appréciations et conseils) ให
นักเรียนเปนรายบุคคล สวนนักเรียนก็ประชุมกัน
เพื่อใหตัวแทนหองเสนอเรื่องที่นักเรียนสวนใหญ
ของหองตองการ ผูปกครองของนักเรียนหองนั้น
ก็จะรวบรวมขอมูลของผู ปกครองในชั้นนั้นมา
ลวงหนา การประชุมแตละระดบัชัน้ใชเวลาประมาณ
หนึ่งช่ัวโมง หลังเลิกเรียน วันละหนึ่งระดับชั้น 
ระดับชั้นหนึ่งมีสามหองเรียน กวาจะเสร็จครบสาม
หองก็ประมาณสองทุมครึ่ง สําหรับฉันไมเคยรูสึก
วาชวงเวลานี้เปนส่ิงนาเบื่อเลย มีแตความรูสึกทึ่ง 
ชื่นชม 
 ประธานการประชุมคือ ครูใหญฝรั่ง หรือ 
หวัหนาของ Vie scolaire หองถกูจดัเปนตวั U ครู
ทุกวิชานั่งเรียงเปนแถว ตัวแทนนักเรียนสองคน 
ตัวแทนผูปกครองสองคน การประชุมเริ่มดวย
ประธานบอกลาํดบัข้ันตอนของการประชมุ ดงันี ้ครู
ประจาํช้ันพูดภาพรวม ตวัแทนนกัเรยีนพดู ตวัแทน
ผูปกครองพูด แลวจึงจะพูดถึงนักเรียนเปนราย
บุคคล
 ครูประจําชั้นจะเสนอ synthèse de classe 
บอกวามีนักเรียนกี่คน ผูชาย ผูหญิงกี่คน ระดับ
ความสามารถในการเรียนของแตละระดับมีก่ีคน 
เกง ปานกลาง ออน มนีกัเรยีนทีม่ปีญหาพฤตกิรรม
กี่คน ปญหาการเรียนกี่คน มีนักเรียนที่ไดคะแนน
เพิ่มขึ้นจากเทอมท่ีแลวก่ีคน คะแนนลดลงก่ีคน 
ครูประจําชั้นบางคนเปนครูพลศึกษา แตมาดและ

ความสามารถในการนําเสนอตรงนี้ชางหางไกลจาก
ครูพลศกึษาในโรงเรียนไทย เมือ่ครูประจําชัน้พูดจบ 
ครวิูชาอืน่อยากเพ่ิมเติมก็ได แตเปนการพูดภาพรวม 
ยังไมมีการพูดถึงนักเรียนเปนรายบุคคลในตอนนี้ 
 ตอจากนัน้ ตวัแทนนกัเรยีนกพ็ดูถงึบรรยากาศ
ของหองตนเอง เมื่อเปนการประชุมของชั้น 6e 
ฉันอดนึกเอ็นดูตัวแทนนักเรียน เด็กอายุ ๑๐ ขวบ
สองคน บางคนตัวยังโผลพนโตะมานดิเดยีว นัง่อยู
ทามกลางครูทุกวิชา นึกถึงเด็กไทย ถาตองมานั่ง
ประชุมแบบนี้คงนั่งตัวลีบแน แตเด็กที่นี่มีมาดของ
ความมั่นใจ เหมือนวาเปนความรับผิดชอบของ
ตนเองที่ตองทําหนาที่ใหกับหองของตัวเองในฐานะ
ตัวแทนหอง เด็กทั้งสองคนจะแบงกันทํางาน
อยางมีระบบ บนโตะของเด็กมีกระดาษที่เขียน
ขอความท่ีจะเสนอใหท่ีประชมุพิจารณา นอกจากนัน้
ยังมีกระดาษที่เตรียมไวเพื่อบันทึกการประชุม 
เดก็บางคนตัดกระดาษเปนแผนเล็ก ๆ เทาจํานวน
นักเรียนในหองและเขียนชื่อเพ่ือนไวมุมกระดาษ 
โดยแบงจํานวนเขียนคนละครึ่งหอง เด็กบางคน
เตรียมกระดาษแผนใหญแตตีตารางเปนชองเพ่ือ
เขียนบันทึกเปนรายบุคคลเกี่ยวกับความคิดเห็น 
หรือคําแนะนําใหแกไขของที่ประชุม เด็กจะเขียน
อยางรวดเร็ว แมจะเปนเด็กชั้น 6e ก็ตาม นับวา
เด็กตองมีสมาธิดีมาก เพราะจะรูวาจังหวะไหนที่
ตนเองควรแสดงความคดิเหน็ดวย เดก็จะพดูดมีาก 
ดูเปนผูใหญเกินอายุ ไมเกร็ง บางคนมีมาดวาจะ
เปนนักการเมืองในอนาคตเสียดวยซํ้า สิ่งที่เด็กนํา
เสนอบางครัง้อาจหาญมาก เชน เดก็บอกวานกัเรยีน
ในชั้นคิดวาวันพฤหัสบดีเปนวันที่มีการบานมาก
เกินไป คราวนี้ประธานก็ไลวาครูคนไหนสอนวัน
พฤหัสบดีบาง หลังจากเด็กพูด ตัวแทนผูปกครอง
จะพูด มีทั้งความคิดเห็น ขอเสนอแนะที่รวบรวม
มาจากผูปกครองในระดับชั้นนั้น 
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 หลังจากน้ัน เปนการพจิารณาเปนรายบคุคล 
ผลการเรียนของเด็กถูกนําเสนอบนจอผานเครื่อง
วิดีโอโปรเจกเตอรทีละคน ผลการเรียนของทุกวิชา 
แตละวชิาแสดงใหเห็นคะแนนสงูสดุ คะแนนตํา่สดุ 
คะแนนเฉล่ีย และคะแนนที่เด็กคนนั้นได แตละ
วิชาจะมีคําชมและขอเสนอแนะ (Appréciations 
et conseils) ของครูแตละวิชาอยูทายคะแนน 
นอกจากนี้ยังมีเวลาขาดเรียน ถามี ทายสุด คือ 
คะแนนพฤติกรรม จะเห็นไดวาสิ่งที่นําเสนอเปน
ของจริงทีต่องยอมรับ ครเูจาของวชิากน็ัง่อยูตรงนัน้ 
พรอมที่จะบอกเหตุผลเพิ่มเติมได 
 แมวาการประชมุแตละครัง้ฉนัตองกลบับาน
ชาสามชัว่โมง แตกร็ูสกึเพลดิเพลนิอานสาํนวนทีค่รู
ฝรัง่แตละวชิาเขียนใน Appréciations et conseils 
เช น « Excellent travail. Félicitations ! 
Une élève sérieuse avec une bonne attitude. 
» « De gros progrès ce trimestre. Bravo! » 
« C’est un peu mieux par rapport au trimestre 
précédent. Vous pouvez encore mieux faire. » 
« Vous êtes sur la bonne voie. Continuez 
ainsi ! » « Redoublez vos efforts ! » « Résultats 
moyens. Prenez confiance en vous. Vous 
pouvez encore progeresser. » ชางใหกําลงัใจกัน
จริง ๆ ถาแบบเขม ๆ ก็มี เชน « Trop de 
bavardages en classe. Il faut améliorer votre 
comportement ainsi que votre attitude. 
J’espère mieux de vous pour le trimestre 
prochain. » « Trimestre satisfaisant, 
……………a des capacités qu'il pourra 
encore mieux exploiter quand il saura prendre 
le temps d'écouter et comprendre les 
consignes, avant d'agir. Elève dynamique 
mais trop bavard parfois, attention. » สิ่งที่

สงัเกตเหน็ ครจูะมองนกัเรยีนทัง้สองดาน การเรยีน
และนิสัย อีกสิ่งหนึ่งคือ เด็กที่เรียนดีนิสัยดี ชอง
คําชมคําแนะนํา ก็ดีไปหมดทุกวิชา ในทางกลับกัน 
ถาเรียนไมดี มีปญหาพฤติกรรม ครูทุกคนก็เขียน
มาทํานองเดียวกันหมด ถาสมมติวา ถามีเด็ก
คนหนึง่ทีผ่ลการเรยีนดหีมดทกุวชิา ยกเวนวชิาของ
ครูหนึง่คน และครูทุกคนเขยีนคาํชมดหีมด ยกเวน
คาํชมของครูคนหนึง่ ผลการเรียนของเดก็ท่ีปรากฏ
บนจอใหญเหมือนเปนการประกาศที่ชัดเจน ถาเรา
เปนครูคนเดียวที่เห็นตาง เราคงตองกลับไปคิดวา
เกิดอะไรขึ้น เรามีอคติกับเด็กหรือเปลา หรือวา
เด็กรูสึกมีอคติกับเราหรือวิชาของเรา เราคงตองไป
ทบทวนเพื่อแกปญหา
 ตอนสุดทายของ Bulletin ของเด็ก ครู
ประจาํชัน้จะนาํเสนอ (Appréciations générales) 
สรุปภาพรวมของเด็กทีละคน ที่ประชุมจะประณีต
มากกับการเลือกคํา เชน ถาเด็กมีความตั้งใจก็ตอง
ระวังใหเลือกใชคําที่ใหกําลังใจและแนะนํา ถาเปน
เด็กท่ีไมต้ังใจ ก็จะใชคําเขมขึ้น โดยใหเหตุผลวา
ตอง secouer ใหรูสึกตัว ใหปรับปรุงตัว ถาอาการ
หนักมาก จะถูกเขียนวาใหระวังการถูกซํ้าชั้น
ในปลายป (décision décisive) นั่นคือการเตือน
แตเนิ่น ๆ ตั้งแตเทอมแรก ประธานจะบันทึกชื่อ
เด็กที่มีปญหาเพื่อนัดพบพูดเปนรายบุคคลทั้งเด็ก
และพอแม ระหวางท่ีครแูสดงความคดิเห็นเกีย่วกบั
เด็กทีละคน บางครั้งเด็กตัวนอย ๆ ที่เปนตัวแทน
ของหองจะยกมือขึ้นเพ่ือขอแสดงความคิดเห็น 
ประธานจะเรียกชื่อเด็กอยางสุภาพ Monsieur…, 
Mademoiselle... ใหพดูแสดงความคดิเหน็ บางครัง้
เดก็บอกถงึความตัง้ใจความพยายามของเพือ่นนอก
หองเรียน หรือปญหาสวนตัวของเพื่อนที่ครูไมรู 
เปนการปกปองเพ่ือนอยางนารักและมีเหตุมีผล 
แตไมใชการเขาขาง บางครัง้ตวัแทนผูปกครองเสรมิ
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ในสิ่งที่ตนเองรูเกี่ยวกับครอบครัวของเด็กคนนั้น 
เชน พอเดินทางไปตางประเทศบอย แมไมสบาย 
ทําใหขาดการดแูลในการทาํการบาน เปนตน ถาเปน
เดก็ทีเ่รยีนด ีทีป่ระชมุกพ็จิารณาอยางประณตีอกีวา 
ควรจะเขยีน Très bons résultats หรอื Excellents 
résultats หรือควรจะเติมวา Félicitations ! ก็จะ
ไลดคูะแนน และคาํชมของครูแตละวิชา ถาเปนการ
ประชุมประเมินผลของภาคเรียนที่ ๒ หรือภาค
เรียนที่ ๓ ก็จะยอนกลับไปดูภาคเรียนที่แลวมา 
ดีขึ้นไหม หรือคะแนนลดลง ไดเคยเตือนหรือ
แนะนําอะไรบาง บางคนถึงคะแนนไมไดดีมาก แต
มีการพัฒนาขึ้น ก็ตองหาคําที่ใหกําลังใจขยันตอไป 
 หลังจากท่ีประชุมแสดงความคิดเห็น ครู
ประจําชั้นจะแกไข Appréciations générales ที่
ตนเตรียมมา แตโดยสวนมากครูประจําชั้นรูจัก
เด็กของเขาจริง สวนมากจะคงไวตามเดิม จะมี
แกไขเพียงนิดหนอยเทานั้น การประชุมภาคเรียน
ที่ ๓ จะเขมขนมาก เมื่อมีการที่ตองพิจารณาวา

เด็กคนนั้นตองซํ้าชั้นไหม จะมีการอภิปรายกัน
มากมาย แตท้ังหมดไมใชการเริม่ตนคดิเพ่ือตัดสิน
อนาคตเดก็ แตทุกอยางไดมกีารติดตามตอเนือ่งมา
ตั้งแตเทอมที่ ๑ และเทอมที่ ๒ การเตือน การพบ
พูดคยุของโรงเรียน ครูประจําชัน้กับเดก็และพอแม
ทํามาแลวอยางตอเนื่องตลอดปการศึกษา แต
อยางไรก็ตาม ที่ประชุมจะคิดแลวคิดอีก บางครั้ง
ตองมกีารออกเสยีงในทีป่ระชมุ เหตผุลสมควรทีใ่ห
ซํ้าชั้น คือ ใหโอกาสนักเรียนคนนั้น ไดรู ไดทําใน
ส่ิงท่ียังทําไมเต็มท่ีในปท่ีผานมา ถาปลอยเขาไป 
อนาคตของเขาที่ตองเรียนตอไปในชั้นที่สูงขึ้น เขา
จะทาํสาํเรจ็ไดหรอื ถาพืน้ฐานของเขายงัไมแนนพอ 
 หวนกลับมาดูในโรงเรียนไทย ถาจะมี
การพิจารณาใหเด็กตกซํ้าชั้น เรามีการวางแผน
กระบวนการท่ีจะช วยเหลือเด็กเต็มท่ีหรือยัง 
และในกระบวนการนั้นเราไดรวมมือกันทุกฝาย
หรือเปลา 

(อานตอฉบับหนา ...เมื่อเด็กฝรั่งเรียนไทย)
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แนะนําหนังสือ

Tout, tout de suite ชั่ว...พริบตา

Morgan SPORTÈS เขียน, กรรณิกา จรรยแสง แปล. 

กรุงเทพฯ: สํานักพิมพมติชน, ๒๕๕๗

 แมผูเขยีนจะเคยเขยีนนวนยิายองิประวัตศิาสตรเลมใหญมากอน คอื รกุสยามในพระนามของพระเจา 

– Pour la plus grande gloire du Dieu – แตลีลาการเขียนนวนิยายของเขาเองก็โดดเดนไมแพกัน โดย

เฉพาะการสะทอนภาพสังคมฝรั่งเศส หรืออีกนัยหนึ่งก็คือเฉพาะที่ปารีส ในป ค.ศ. ๒๐๐๖ ที่ผานมา

ไมถึงทศวรรษ

 ช่ัว...พริบตา เปนนวนิยายสะทอนภาพสังคมฝรั่งเศสท่ีบมเพาะความโหดรายมาแตกอน กระท่ัง

ดําเนินมาถึงจุดสุดขีดในป ค.ศ. ๒๐๐๖ เมื่อเกิดเหตุการณสยองขวัญการลักพาตัวเรียกคาไถและการ

ฆาตกรรมเอลี หนุมชาวฝรั่งเศสเชื้อสายยิววัย ๒๖ ป โดยฝมือแกงนักเลงวัยรุนเขตชานเมืองทางใตของ

ปารีส ผูลงมือทั้งหมดเปนสัญชาติฝรั่งเศส สวนใหญเปนลูกหลานของผูคนที่อพยพเขาเมืองมา และเปน

มุสลิม

 ในปรารภของผูแปลนั้นแสดงใหเห็นวานวนิยายเรื่องนี้ไดรับรางวัลตาง ๆ ถึง ๒ รางวัล คือ Prix 

Interallié ประจําป ๒๐๑๑ และรางวัลดานศิลปวัฒนธรรม Globes de Cristal ในป ๒๐๑๒ ผูเขียน

คือ Morgan SPORTÈS ไดพยายามติดตามคดีฆาตกรรมหนุมชาวยิวผูนี้อยางละเอียดและรอยเรียง

ออกมาเปนนวนิยายเชิงฆาตกรรม สืบสวนสอบสวน ในแบบสปอรแตส คือ ใหหลักฐานไดพูดเอง

 ในชวงเวลาท่ีเกดิความเปลีย่นแปลงของสงัคมปารสี การอพยพเขามาของชาตพินัธุอืน่ ๆ  ยอมทาํให

ภาพของเมืองปารีสมีความเปลี่ยนแปลงไปมิใชนอย สิ่งที่ตามมาคือปญหาอาชญากรรม ยาเสพติดตาง ๆ 

ท่ีหมักหมมและสงกลิ่นคลุงไปทั่วเมื่อมีการขุดคุยขึ้นมา อาจนับไดวาเปนขางหลังภาพของเมืองปารีสได

อยางหนึ่ง

 อาน Tout, tout de suite ชั่ว...พริบตา แบบไมกะพริบตา ก็จะเขาใจสังคมปารีสในอีกดานหนึ่ง

เพิ่มมากขึ้น

ปรีดี พิศภูมิวิถี
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การเสนอบทความเพ� อพิจารณาตีพิมพ

ในวารสารสมาคมครูภาษาฝรั่งเศสแหงประเทศไทย

 วารสารสมาคมครูภาษาฝรั่งเศสแหงประเทศไทย เปนวารสารทางวิชาการดานมนุษยศาสตรและ

สังคมศาสตรของสมาคมครูภาษาฝร่ังเศสแหงประเทศไทย ตีพิมพเผยแพรเปนราย ๖ เดือน ออก ๒ ฉบับ

ตอป (เดือนมกราคม–เดือนมิถุนายน, เดือนกรกฎาคม–เดือนธันวาคม) ไดเผยแพรติดตอกันมาแลว

มากกวา ๓ ทศวรรษ บทความทีต่พีมิพทกุบทความผานการพจิารณาจากผูทรงคณุวฒุ ิ(Peer Reviewed) 

ในสาขาวิชานั้น ๆ  ไมนอยกวา ๒ ทาน โดยเปนการประเมินแบบ double-blinded ผูเขียนเปนคณาจารย

และนักวิจัยทั้งภายในและภายนอกคณะฯ ซึ่งมีรายละเอียด หลักเกณฑ และรูปแบบการเสนอบทความ

เพื่อตีพิมพ ดังนี้

 ๑. เรื่องที่จะสงมาเพื่อพิจารณาตีพิมพตองเปนงานวิชาการทางดานมนุษยศาสตรและสังคมศาสตร

ทั้งภาษาฝรั่งเศสและภาษาไทย

 ๒. บทความตองไมเคยตีพิมพเผยแพรที่ใดมากอน และตองไมอยูระหวางการเสนอเพื่อพิจารณา

ตีพิมพในวารสารฉบับอื่น

 ๓. ความยาวของบทความ ๑๐–๑๕ หนากระดาษ A4 และกำ หนดใหใชตัวอักษรขนาด ๑๖ พอยต

 ๔. องคประกอบของบทความ ประกอบดวย ช่ือเร่ือง บทคัดยอ คำ หลัก (ไมเกิน ๕ คำ ) รายละเอียด

เกี่ยวกับผูเขียนใหระบุวุฒิการศึกษาและตำ แหนงทางวิชาการ (ภาษาไทยและภาษาฝรั่งเศส)

 ๕. หากเปนงานแปลหรือเรียบเรียงจากภาษาตางประเทศ ตองมีหลักฐานการอนุญาตใหตีพิมพเปน

ลายลักษณอักษรจากเจาของลิขสิทธิ์

 ๖. สวนเนื้อหา

  ๖.๑ บทความวิชาการ

   – ชื่อเรื่อง (ภาษาไทยและภาษาฝรั่งเศส)

   – บทคัดยอ (ภาษาไทยและภาษาฝรั่งเศส) ภาษาละไมเกิน ๒๕๐ คำ 

   – บทนำ 

   – เนื้อหา

   – บทสรุป

   – รายการอางอิงหรือบรรณานุกรม*

  ๖.๒ บทความงานวิจัย

   – ชื่อเรื่องงานวิจัย (ภาษาไทยและภาษาฝรั่งเศส)

   – บทคัดยอ (ภาษาไทยและภาษาฝรั่งเศส) ภาษาละไมเกิน ๒๕๐ คำ 

   – บทนำ 
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   – วิธีการวิจัย

   – ผลการวิจัย

   – อภิปรายผลและขอเสนอแนะการวิจัย

   – รายการอางอิงหรือบรรณานุกรม*

 ๗. การอางอิง รายการอางอิงหรือบรรณานุกรมใชตามรูปแบบ APA

  ๗.๑ การอางอิงในเนื้อหา

   ตัวอย‹าง

   (มีชัย ฤชุพันธ, ๒๕๔๙, หนา ๑๒) หรือ มีชัย ฤชุพันธ (๒๕๔๙, หนา ๑๒)

   (Faber, 2000, p. 52) หรือ Faber (2000, p. 52)

   (Faber & Birnbaum, 1980, pp. 263–265) หรือ Faber & Birnbaum (1980, 

     pp. 263–265)

  ๗.๒ รายการอางอิงหรือบรรณานุกรม*

   ตัวอย‹าง

   ยุพาวรรณ วรรณวาณิชย. (๒๕๔๘). การตลาดบริการ (พิมพคร้ังท่ี ๒). กรุงเทพฯ: สำ นักพิมพ

     มหาวิทยาลัยธรรมศาสตร

   Walters, S. (2004). Library Marketing That Works (2nd ed.). New York: 

     Neal-Schuman.

   Ferber, M. & Birnbaum, B. (1980). One job or two Jobs: The implications for 

     young wives. Journal of Consumer Research, 7(3), pp. 263–271.

วิธีการจัดส‹งบทความ

 กรุณาสงตนฉบับ ๒ ชุด โดยจัดพิมพในกระดาษ A4 พรอมไฟลขอมูลมาทางอีเมล pdphis@yahoo.

com หรือบรรณาธิการวารสารสมาคมครูภาษาฝรั่งเศสแหงประเทศไทย ผูชวยศาสตราจารย ดร.ปรีดี 

พิศภูมิวิถี สาขาวิชาภาษาฝรั่งเศส คณะมนุษยศาสตรและสังคมศาสตร มหาวิทยาลัยบูรพา ๑๖๙ 

ถนนลงหาดบางแสน ตำ บลแสนสุข อำ เภอเมืองชลบุรี จังหวัดชลบุรี ๒๐๑๓๑ เพื่อกองบรรณาธิการจะ

พจิารณาเสนอผูทรงคณุวุฒพิจิารณาบทความและแจงผลการพจิารณาใหผูเขยีนบทความวชิาการ/บทความ

งานวิจัยทราบ สำ หรับบทความที่ผานการกลั่นกรองแลวจะไดรับการตีพิมพลงในวารสารเพ่ือเผยแพร

ตอไป   

*หมายเหตุ
 รายการอŒางอิง เปนการบอกรายการแหลงอางอิงตามที่มีการอางอิงในเนื้อหาของงานเขียน
 บรรณานุกรม เปนการบอกรายการแหลงอางอิงตามที่มีการอางอิง รวมทั้งรายการที่ไดอานประกอบโดยมิไดมีการอางอิง
 ในเนื้อหาของงานเขียน
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รายชื่อคณะกรรมการพิจารณากลั่นกรองบทความวิชาการ (Peer review)

วารสารสมาคมครูภาษาฝรั่งเศสแห‹งประเทศไทย ในพระราชูปถัมภ�ฯ

คุณหญิงไขศรี ศรีอรุณ   ศาสตราจารยเกียรติคุณ, นายกสภามหาวิทยาลัยศิลปากร

คุณหญิงวงจันทร พินัยนิติศาสตร รองศาสตราจารย, อธิการบดีสถาบันดนตรีกัลยาณิวัฒนา

ธิดา บุญธรรม รองศาสตราจารย ดร., อาจารยพิเศษโรงเรียนจิตรลดา

จิระพรรษ บุณยเกียรติ ผูชวยศาสตราจารย ดร., ขาราชการบำ นาญ

จุฑารัตน เบญจฤทธิ์ รองศาสตราจารย ดร., คณะอักษรศาสตร มหาวิทยาลัยศิลปากร

ชนาเนา วรัญู ผูชวยศาสตราจารย ดร., คณะศิลปศาสตร มหาวิทยาลัยธรรมศาสตร

นิรมล ตัญญะแสนสุข ผูชวยศาสตราจารย ดร., คณะอกัษรศาสตร มหาวทิยาลยัศลิปากร

บุปผา อยูทรัพย อาจารย ดร., ขาราชการบำ นาญ

ประภา ศรีแสวงทรัพย อาจารย, คณะศิลปศาสตร มหาวิทยาลัยอัสสัมชัญ

ปรีดี พิศภูมิวิถี ผูชวยศาสตราจารย ดร., คณะมนุษยศาสตรและสังคมศาสตร

     มหาวิทยาลัยบูรพา

ปาจารีย สุทัศน ณ อยุธยา ผูชวยศาสตราจารย ดร., คณะมนษุยศาสตร มหาวทิยาลยัเชยีงใหม

มาริสา การีเวทย อาจารย ดร., คณะศิลปศาสตร มหาวิทยาลัยธรรมศาสตร

รัตนาภรณ ธนานุรักษ รองศาสตราจารย, คณะอักษรศาสตร จุฬาลงกรณมหาวิทยาลัย

วิไลวรรณ ฉ่ำ พิรุณ ผูชวยศาสตราจารย, ขาราชการบำ นาญ

สิรจิตต เดชอมรชัย ผูชวยศาสตราจารย ดร., คณะศิลปศาสตร มหาวิทยาลัยธรรมศาสตร

สุรภี รุโจปการ ผูชวยศาสตราจารย ดร., คณะครศุาสตร จุฬาลงกรณมหาวทิยาลยั

อดิเทพ เวณุจันทร ดร., สมาคมฝรั่งเศส กรุงเทพฯ

อารีรัตน ปนทอง อาจารย, คณะมนุษยศาสตร มหาวิทยาลัยเกษตรศาสตร

อุบลวรรณ โชติวิสิทธิ์ ผูชวยศาสตราจารย ดร., ขาราชการบำ นาญ

Patrick BINOT อาจารย, คณะมนุษยศาสตร มหาวิทยาลัยศรีนครินทรวิโรฒ
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โปรดกรอกรายละเอียดดŒวยขŒอความตัวบรรจง
ขาพเจา นาย/นาง/นางสาว...................................................................................................................
อาชีพ................................................................... ตำ แหนง.....................................................................
สถาบัน/หนวยงาน/บริษัท....................................................................................................................
เลขที่.................... หมู.................. หมูบาน.......................................... ตรอก/ซอย.....................................
ถนน............................................ เขต........................................... จังหวัด...............................................
รหัสไปรษณีย......................... โทรศัพท............................................... โทรสาร........................................
E-mail.................................................................
 มีความประสงค�สมัครสมาชิกวารสารสมาคมครูภาษาฝรั่งเศสแห‹งประเทศไทย ประจำ ป.........................
 รวม 2 ฉบับต‹อป ปละ 250 บาท
ประเภทสมาชิก (  ) ครู อาจารย (  ) นักเรียน นิสิต นักศึกษา
    (  ) บุคคลทั่วไป (  ) สถาบัน/หนวยงาน................................................................
ชำ ระคาสมาชิกวารสาร
 (  ) เช็คขีดครอม ส่ังจาย “สมาคมครูภาษาฝร่ังเศสแหงประเทศไทย วารสารสมาคมฯ” (สงพรอมใบสมัครน้ี)
 (  ) ธนาณัติ สั่งจาย “มาริสา การีเวทย”
   ปณฝ. ธรรมศาสตรรังสิต 12121 จำ นวนเงิน................................บาท (สงพรอมใบสมัครนี้)
 (  ) โอนเงินเขาบัญชี ธนาคารกรุงเทพ สาขายอย ธรรมศาสตร ศูนยรังสิต ประเภทบัญชี ออมทรัพย
   ช่ือบัญชี “สมาคมครูภาษาฝร่ังเศสแหงประเทศไทย วารสารสมาคมฯ” หมายเลขบัญชี 091 0 118 603
   จำ นวนเงิน.........................................บาท (กรุณาสงสำ เนาใบโอนเงินพรอมใบสมัครนี้)
ออกใบเสร็จในนาม...................................................................................................................................
ที่อยูในการจัดสงวารสาร

ใบสมัครสมาชิก
วารสารสมาคมครูภาษาฝรัง่เศสแห‹งประเทศไทย
ประจำ ป......................

(เฉพาะเจŒาหนŒาที่)
เลขที่สมาชิก.....................ประจำ ป.............ฉบับที่.........และ..........
ใบเสร็จเลมที่................เลขที่..................ลงวันที่...........................
(  ) สงใบเสร็จรับเงินแลว ลงนามผูรับเงิน
(  ) จายหนังสือแลว เมื่อวันที่..................................และ..............
ลงนาม...........................................(ฝายทะเบียนสมาชิกและจัดสง)

ชื่อ–สกุล........................................................................................
เลขที่..................... หมู...................... หมูบาน...............................
ซอย......................................... ถนน............................................ 
เขต.................................. จังหวัด..................................................
รหัสไปรษณีย.......................................

มาริสา การีเวทย

ฝายทะเบียนสมาชิกและจัดสง

ภาควิชาภาษาฝรั่งเศส คณะศิลปศาสตร มหาวิทยาลัยธรรมศาสตร ศูนยรังสิต

99 หมู 18 ถนนพหลโยธิน ตำ บลคลองหนึ่ง อำ เภอคลองหลวง

จังหวัดปทุมธานี 12121

โปรดสงใบสมัครสมาชิกวารสารฯ ไปตามที่อยูขางลางนี้
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Bulletin de l’ Association Thaïlandaise des Professeurs de Français

Fiche d’abonnement 20......
Prière de compléter en lettre majuscule
Nom.................................................Prénom.........................................................................
Adresse complète.................................................................................................................
..................................................................................................................................................
..................................................................................................................................................
..................................................................................................................................................
Ville.................................................... code postal......................................................
Téléphone........................................... Téléphone portable.........................................
Télécopie............................................ E-mail.............................................................

Tarif d’abonnement 20......: 1 an / 2 numéros: 250 Baht

Mode de paiement:
(  ) par chèque bancaire barré
  A l’ordre de l’Association Thaïlandaise des Professeurs de Français
(  ) par mandat postal
  Au nom de Marisa Garivait–Bureau de poste de Thammasat Rangsit
(  ) par virement bancaire
  Au nom de l’Association Thaïlandaise des Professeurs de Français
  Numéro de compte: 091 0 118 603
  Bangkok Bank, Thammasat Rangsit

Prière d’envoyer cette fi che d’inscription à l’adresse ci-dessous:

Reçu NO.................../20......
Date............/............/..............

Marisa GARIVAIT
Responsable de clientèle et de distribution
Département de Français
Faculté des Arts Libéraux
Université Thammasat Rangsit
99 Moo 18 Rue Paholyothin, Klong Nueng, Klong Luang 
Pathumthanee 12121
Tél. portable: 083 497 6952  Fax: 0 2696 5621
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